
Un créancier peuf-al faire séquestrer
les biens d'un Etat étranger en fuisse ?

Une question délicate à trancher
(Correspondance particulière.)

II
La section de droit public du Tri-

bunal fédéral , qui a eu à examiner ré-
cemment deux cas de séquestre de
biens étrangers n 'était donc liée par
aucun texte de loi positif. Aussi a-t-elle
rendu son arrêt en s'inspirant uni que-
ment de considérations tirées du droit
des gens.

L'Etat étranger dont il s'agissait, dans
les deux cas auxquels nous venons de
faire allusion , était la Républ ique hel-
lénique.

L'une de ces affaires est très sim-
ple. La Société des avions Henriot ,
ayant son siège à Carrière sur Seine,
avait vendu des avions à la Grèce en
1925. Afin de se couvrir du montant de
la créance résultant de cette livraison,
elle demanda un séquestre sur des ca-
pitaux que la Républiqu e hellénique
possédait dans deux banques de Zurich.
Toutefois , à la requête du gouverne-
ment grec, le tribunal cantonal de Zu-
rich leva le séquestre en question, ce
qui a motivé le recours de droit public
adressé au Tribunal fédéral par la so-
ciété française.

L'état de fait de la seconde affaire
est un peu plus compliqué. En 1893, la
Société des chemins de fer ottomans Sa-
lonique-Monastir avait émis un em-
prunt obligataire de 3 pour cent, rem-
boursable en 97 ans au moyen de tira-
ges annuels. Les conditions d'émission
précisaient que les coupons et les obli-
gations sorties étaient payables à la
caisse de la société , à Constantinople,
ou, à l'étranger, auprès de la Deutsche
Bank et d'autres banques qui seraient
indiquées par la société. En 1894, lès
titres de cet emprunt furent cotés à la
Bourse de Genève , non pas — cela res-
sort des actes — à la demande de la so-
ciété ou d'un de ses représentants auto-
risés, mais sur l'initiative de la Société
des agents de change. En 1918, les ti-
tres fu,rent rayés de la cote, également
d'office.

Il semble que le service de l'emprunt
à Genève fut assumé par une banque
française, qui s'était chargée d'une
tranche de l'emprunt.

En 1915, la Grèce reprit de la société
la partie de la ligne de chemin de fer
qui se trouvait sur son territoire, ainsi
que tout le matériel, et entreprit elle-
même l'exploitation. Pour dédommager
la société et en vertu de' son droit de
rachat , le gouvernement grec conclut,
en 1925, un contrat avec la société,
contra t par lequel cette dernière cédait
à la Républiqu e hellénique tous ses
droits sur la partie de la ligne située
sur territoire grec ; de son côté, la

*Grèce s'engageait à assurer, en lieu et
place de la société, à partir de 1915, le
service de paiement de l'emprunt, pour
au f ant que les remboursements n'au-
raient pas encore été effectués.

Il fut toutefois expressément stipulé
que la Républi que hellénique n'aurait
à faire les paiements en question qu'à
Athènes ou dans les pays et les ban-
ques que désignerait le gouvernement
grec.

Une association suisse de banquiers
et un certain Dr W., tous deux en tant
que porteurs d'obligations de la société
Salonique-Monastir qui étaient sorties
ou dont le tirage n'avait pas été effec-
tué conformément aux conditions de
l'emprunt de 1893, avaient aussi fait
séquestrer par l'autorité zuricoise com-
pétente des valeurs déposées par la
Ré publi que hellénique auprès du Crédit
suisse. La Grèce ouvrit une action en
contestation de cas de séquestre, qui
fut rejetée par le tribunal cantonal de
Zurich. Ensuite de cette décision , la
Républi que helléni que adressa au Tri-
bunal fédéral un recours de droit pu-
blic pour violation d'une règle de for
basée sur le droit des gens et qui doit,
dès lors, être considérée comme norme
fédérale.

Le tribunal cantonal zuricois, en
examinant  l'action en contestation de
cas de séquestre, s'est placé sur le ter-
rain de Yimmunitè absolue de l'Etat
étranger. S'il a néanmoins décidé que
le séquestre prononcé à la demande
d'obligataires de la société Salonique-
Monastir devait être maintenu , c'est en
considération de ce qui suit : Il serait
contraire aux règles de la bonne foi
unanimement  reconnues que les obli-
gataires fussent dans une situation plus
défavorable du fait que l'Etat grec
avait succédé à une compagnie privée,
leur débitrice primitive dans les droits
et obligations de celles-ci.

* * •
La section de droit public du Tri-

bunal fédéral a rejeté à l'unanimité  le
recours de la société française des
avions Henriot , et elle a admis par 4
voix contre 3 celui de la Ré publique
helléni que. Dans les deux cas, les sé-
questres sont donc annulés définitive-
ment.

La cour a considéré les créances au
sujet desquelles les séquestres avaient
été effectués comme des prétentions de
droit privé. Conformément à l'at t i tude
adoptée dans l'affaire tranchée par l'ar-
rêt de 1918, elle a été d'avis que l'E-
tat agissant jure çjestionis ne peut se
soustraire d'une manière absolue à la
juridiction suisse et que, d'autre part ,
•*ss*'sfssssssss sss//ss///ssssf sssss*-s *-**-**********- *-s ***

on ne saurait plus mettre en doute la
légitimité de séquestres et de mesures
d'exécution dès que l'Etat étranger
doit être soumis à la juridiction suisse.

Deux membres du Tribunal esti-
maient que le principe de l'immunité
relative devait être entendu en ce sens
que, dans tous les cas où l'Etat étranger
agit jure gestionis , les tribunaux suisses
sont compétents. Cette manière de voir
aurait conduit à l'admission du recours
de la société française et au rejet de
celui de la République hellénique.

Mais la majorité de la cour ne s'est
pas ralliée à cette thèse, vu les con-
séquences inadmissibles qui en décou-
leraient. Jusqu'ici, aucun Etat étranger
n'a restreint d'une telle manière l'im-
munité de l'Etat Si la Suisse se pronon-
çait , elle, dans ce sens, les créanciers
non couverts des Etats étrangers ne
manqueraient pas de s'autoriser d'une
telle pratique des tribunaux suisses
pour faire procéder à des séquestres
sur les biens de leurs débiteurs en
Suisse. Il en résulterait que notre pays
assumerait pour ainsi dire le rôle d'un
office de poursuites international , ce
qui ne serait guère à souhaiter, au
point de vue international, et cela d'au-
tant moins que Bâle a été désigné com-
me siège de_ la Banque des réparations.

La majorité s'est ainsi prononcée, en
s'inspirant de la tendance actuelle,
pour l'immunité relative de l'Etat agis-
sant jure gestionis, mais en même
temps, contre la compétence absolue et
illimitée des tribunaux suisses. Elle a
déclaré nécessaire, pour fonder la com-
pétence de ces derniers, non seulement
que les créances restées à découvert
aient un caractère de droit privé, mais
encore qu'elles soient dans un rapport
déterminé avec le territoire suisse. Il
lui restait ensuite à examiner si, dans
les deux cas, ces conditions étaient

remplies, ce qui aurait permis de les
assimiler à celui de 1918. (Dans cette
dernière affaire , l'Autriche s'était en-
gagée expressément à rembourser en
Suisse les bons du Trésor échus.)

En ce qui concernait la société fran-
çaise des avions Henriot , la question
levait être d'emblée résolue négative-
ment.

L'affaire de la société Salonique-
Monastir , par contre , donna lieu à une
discussion serrée. La preuve que la
souscription à l'emprunt pouvait se fai-
re en Suisse n'avait pas été apportée. Il
ressortait en outre des actes que l'éta-
blissement de crédit qui , de 1894 à
1914, avait payé les titres sortis et les.j
coupons, l'avait fait en exécution d'un
engagement qu'il avait pris pour lui-
même, et non pour le compte de la so-
ciété Saloni que-Monastir , si bien que,
en droit , cette dernière n 'était pas obli-
gée de payer en Suisse. On pouvait
donc se demander seulement s'il y
avait lieu de voir un rapport déterminé
entre ses obligations et le territoire
suisse dans le fait que les titres avaient
été cotés et traités à la Bourse de Ge-
nève et remboursés en partie à Ge-
nève.

La minorité qui s'est prononcée pour
le rejet du recours de la République
hellénique répondait affirmativement et
faisait siens les considérants, repro-
duits ci-dessus, du tribunal cantonal zu-
ricois, tandis que, pour la majorité de
la cour, l'argument déterminant a été
le suivant : La relation qui peut exis-
ter entre une créance et le territoire
suisse n 'exclut l'exemption de l'Etat
étranger, par rapport à la juridiction
suisse, que si cette relation aboutit à
un rapport de droit déterminé modi-
fiant le contenu de la créance , par
exemple à l'obligation de l'Etat étran-
ger de payer en Suisse. Des faits qui
ne résulteraient pas d'une obligation
juridique liant le débiteur ne sau-
raient constituer un critère suffisant
j our qu'on puisse trancher une ques-
tion aussi délicate conformément à des
règles juridiques, et non en s'inspirant
de pures considérations d'opportunité.
La majorité de la cour n'a pas voulu
non plus se baser sur de simples argu-
ments d'équité, plus ou moins contrô-
lables.

C est la qu on ne voudrait
pas vivre

Interdiction de préparer quoi que ce
soit pour les fêtes de Pâques. Tel est
le résumé d'un décret du gouvernement
soviétique valable pour toute l'Union.
L'Union, c'est la Russie entière. Ainsi,
dans cet énorme pays où Pâ ques est la
pri n oipale des fêtes religieuses, défense
formelle de marquer l'époque , ainsi que
la population le faisait depuis des siè-
cles et l'on court risque de vie à ne pas
obéir, à preuve le sort de trente-quatre
ouvriers boulangers de Dnépropetrovsk
en Ukraine. Inculpés d'avoir confec-
tionné pour les fêtes une farine spé-
ciale, quatre d'entre eux ont été fusillés
et les autres dépor tés, car , outre la
fermeture immédiate des confiseries et
boulangeries faisant les tartes et pains
traditionnels , le décret autorise le Gué-
péou à déporter les contrevenants et
même à les mettre à mort.

Il reste entendu , d'ailleurs , que la
persécution religieuse ne sévit pas en
Russie : la déclaration en a été faite
au gouvernement travailliste britanni-
que, qui s'en est contenté...

Mais le gouvernement soviétique au-
rait plus de mal à nier la pénurie de
vivres dont souffre le pays. Il a même
dû dépêcher ces jour s Kalinine,. son
président , aux ouvriers de Petrogra d,
incapables de comprendre pourquoi ,
après douze années de communisme, ils
n 'avaient pas de quoi manger à leur
faim.

Oh ! le Kalinine n 'a pas frisé la mé-
ningite en cherchant une explication.
Pressé de questions par les ouvriers af-
famés , le président cle l 'Union soviéti-
que s'est borné à leur dire que les in-
trigues des cap italistes étrangers étaient
la cause de la misère et à leur promet-
tre que bientôt tout irait mieux. Mais ,
ô revers funeste , au lendemain même de
son départ , le soviet de Petrograd an-
nonçait que les rations de viande se-
raient de nouveau diminuées et que
seuls les ouvriers occupés recevront
800 grammes de viande par mois — no-
tons ce détail — quel que soit le nom-
bre des membres de leurs familles , tan-
dis que les chômeurs et les autres ci-
toyens ne recevront plus rien.

D'Helsingfors , on signale que cette
ordonnance provoqu a de graves désor-
dres parmi les 200 ,000 chômeurs de Pe-
trograd et que les troupes du Guépéou
eurent à intervenir ...

La famine paraît régner dans le nor d
surtout , car de là partent en ce mo-
ment des milliers d' enfants abandonnés
qui , ayant passé l'hiver dans des asiles
de l'Etat — et quels asiles 1 — descen-

dent vers l'Ukraine et le Caucase, ou
ils vivent en mendiant et en volant,
parfois aussi en assassinant. Le jour-
nal « Barkinski Rabotchi » en compte
60,000 dans la région de Bakou ; la
plupart sont des enfants de paysans
déportés. Cinq mille d'entre eux ont
déjà été arrêtés pour vol ou meurtre.

Entre temps, le « Daily Herald », tou-
jours sympathique envers la Russie so-
viéti que, annonce un complot ourdi en
Angleterre par l'armée blanche russe et
dit avoir vu une circulaire invitant les
Russes à s'enrôler au service du «haut
commandement monarchiste russe ».

Tenez pour certain que la presse bol-
chéviste russe va s'empresser de repro-
duire ces calembredaines pour essayer
de divertir l'attention du peuple de ses
trop réelles souffrances. Le procédé
lui est familier.

Mais quel tableau que la réalité en
Russie ! Elle ne donnerait p.as à Mignon
l'envie d'y aller vivre. F.-L. S.

ECHOS
ET FAITS DIVERS

L'homme qui rit
Un incident singulier s'est produit

ces jours derniers au Parlement hon-
grois.

Pendant qu'un orateur interpellait le
gouvernement sur l'attitude des poli-
ciers lors d'une récente manifestation,
on remarqua dans les tribunes publi-
ques un chef de la police qui paraissait
se moquer de l'interpellateur. Ce der-
nier , indigné d'une telle attitude, sou-
leva un vif incident.

Appelé à venir s'expliquer devant le
président de la Chambre, le policier
incriminé protesta de son respect pour
les institutions parlementaires.

On ne tarda pas à se rendre compte
de sa sincérité , car on s'aperçut alors
que l'expression ironi que de sa phy-
sionomie était , hélas ! permanente et
due à des cicatrices causées par des
blessures de guerre.

On était en présence d'un nouvel
homme qui rit.

Et ce masque fit donner gain de cau-
se au policier !

Une grande demoiselle
Serait-ce la jeune géante rêvée par

Baudelaire ? Dans un hôpital de pro-
vince se trouve actuellement en traite-
ment une demoiselle de vingt-huit prin-
temps. On va , parait-il , lui faire une
opération chirurgicale destinée à arrê-
ter sa croissance. Cette demoiselle, qui
mesure déjà deux mètres huit, continue
à... s'élever.

Conseil général
cle Neuchâtel

Séance du -15 avril 1930

La gestion et les comptes
de I929

M. Dudan demande au Conseil com-
munal et à la commission de . gestion
d'examiner si on peut transformer en
place de jeu le petit jardin des Parcs.

M. Losey a remarqué dans le rap-
port de gestion que des demandeurs ha-
bitant les localités voisines se sont
adressés au tribunal de prud'hommes
de la ville qui , en vertu de la législa-
tion cantonale, ne peut donner sui-
te à leur requête. L'orateur demande au
Conseil communal de faire des démar-
ches auprès des autorités cantonales
pour que certaines localités voisines
soient comprises dans la juridiction de
Neuchâtel.

M. Bourquin estime que l'absence de
discussions prouve que les conseillers
sont satisfaits de la gestion et se fé-
licitent de voir les comptes boucler par
un léger boni.

M. G. Béguin fait cependant quelques
réserves et pense que les conseillers
n'ont pas eu le temps d'examiner at-
tentivement le rapport de 130 pages.

M. Favarger exprime aussi sa joyeu-
se surprise de constater le résultat des
comptes. La lecture du rapport lui a
suggéré quelques réflexions d'ordre gé-
néral.

Des citoyens prennent à tâche de
hâter le développement économique de
la ville. On parle de plage, de restau-
rants, etc. Mais tout cela est d'ordre ma-
tériel ; il y a d'autres questions.

M. Favarger a eu sous les yeux le
rapport du directeur de la bibliothèque
au Conseil communal. Et ce rapport
conclut en disant que la place manque
à la bibliothèque et que l'organisation
en souffre ; elle ne peut suffire à sa
tâche et la réputation de Neuchâtel , vil-
le universitaire, n'y gagne rien, puis-
que les étudiants ne trouvent bien sou-
vent pas les ouvrages dont ils ont be-
soin.

Le Conseil communal a répondu que
la question serait l'objet d'une étude
approfondie et qu'on s'efforcera de
trouver une solution prochaine. L'ora-
teur demande quelle sera cette solu-
tion.

On constate un éparpiUement des
forces. E y a la bibliothèque universi-
taire, à côté de la bibliothèque de la
ville. Dans un autre domaine, on pro-
jette de, construire ou d'ouvrir plu-
sieurs tea-rooms. Il y avait près du
port un bâtiment à l'usage d'hôtel ; il
est devenu une maison particulière, et
maintenant, à l'autre bout du quai , une
maison particulière va devenir un hô-
tel. M. Favarger demande qu'on groupe
les forces pour le développement de la
ville et que le Conseil communal exa-
mine cette importante question de la
bibliothèque avec le soin qu'elle mé-
rite.

Pour répondre a M. Dudan , M. Guin-
chard, conseiller communal, déclare
que les travaux de transformation du
jardin des Parcs sont à l'étude.

M. Graber , en lisant attentivement le
rapport , a découvert des raisons de ne
pas encore trop se réjouir de la si-
tuation financière de la ville.

M. Graber demande depuis quand la
commune possède des valeurs alleman-
des indi quées dans le rapport finan-
cier en monnaie d'après guerre.

M. Reutter, conseiller commun al, le
rassure en déclarant qu'il n'a acheté
aucune valeur allemande , depuis la
guerre, qu'il s'agit là d'actions revalo-
risées, mais acquises depuis longtemps.

M. Perrin , président de la ville, a
entendu avec intérêt l'exposé de M.
Favarger, concernant la bibliothèque. Il
constate cependant que cette question
n'est pas de celles qui passionnent l'o-
pinion publi que. Pourtant , maintenant
que le cap du déficit est doublé, elle
pourra être étudiée afin de recevoir
une solution.

Ce problème se pose en même temps
que l'agrandissement des bâtiments sco-
laires et des musées. Cet ensemble de
transformations exigera des dépenses
assez importantes qu'on ne pouvait
consentir avant que soit établi l'équili-
bre financier.

M. Favarger s'étant étonné que l'hô-
pital des Cadolles joue un peu le rôle
d'hôpital cantonal , alors que seule la
commune supporte les frais d'exploita-
tion , M. Perrin répond que cela n 'est
pas tout à fait exact. L'hôpital de la
Chaux-de-Fonds, celui du Locle, sont
très importants. Au Val-de-Ruz, Lan-
deyeux suffit amplement aux besoins
du district. Il y a même l'hôpital de la
Béroche. La situation géographi que du
chef-lieu, qui n'est pas la ville la plus
importante du canton , ne peut devenir
le siège d'établissements cantonaux trop
nombreux.

M. Perrin , pour terminer, constate
que cette discussion qui devait porter
sur la gestion de 1929 porte surtout sur
des projets d'avenir.

M. Humbert a été étonné d'entendre
M. Favarger soulever la question de
l'hôpital cantonal. Il signale que l'hô-
pital Pourtalès joue ce rôle depuis sa
création.

M. Graber croit qu'on pourrait avoir
deux hôpitaux cantonaux : un à Neu-
châtel , un à la Chaux-de-Fonds. Il se
déclare d'accord avec M. Favarger con-
cernant l'urgence des transformations
à la bibliothèque.

M. Perrin , conseiller communal, esti-
me que la ville ne peut pas songer à
obtenir une subvention de l'Etat, dont
les charges, dans ce domaine, sont déjà
très lourdes.

La discussion est close et le rapport
renvoyé à la commission.

Construction de logements
bon marefîé

M. Piaget se déclare heureux qu'une
solution telle que la propose le Conseil
communal, intervienne dans la ques-
tion des logements. Mais il estime que
le rapport n'est pas très complet et il
demande le renvoi à une commission.

Au nom du groupe libéral , M. J. Bé-
guin , tout en se déclarant d'accord avec
le principe du prêt hypothécaire à
taux bas, fait quelques réserves.

H estime que si le prix des logements
de cinq chambres est réellement mo-
déré, celui des logements de trois
chambres est relativement élevé.

Il ne faut pas favoriser telle ou telle
entreprise particulière, mais fixer les
règles qui permettront à chaque entre-
prise de faire ses offres.

_ M. Aegerter fait également quelques
réserves, il demande que M. Manfrini
s'engage à confier les travaux exclusi-
vement à des entrepreneurs de la place.

M. P. Wavre estime que, pour le
moment, la commune ne doit pas in-
tervenir parce qu'il n'y a pas crise du
logement actuellement. Il demande
que les autorités communales sachent
exactement ce qu'on veut construire et
où on veut le construire.

M. Wildhaber accorde à M. Wavre
qu'il n'y a pas de crise de logements,
mais les immeubles en construction
sont destinés aux classes moyennes ou
aisées. Il faut venir en aide aux ou-
vriers. Le prix des loyers paraît trop
élevé : l'installation d'une chambre de
bain ou du chauffage central est-elle
nécessaire ? ,

L'orateur demande que le . Conseil
communal pousse plus loin l'étude de
la question.

M. Favarger pense aussi qu'on ne
sait pas très bien où l'on va. D'abord,
il faut mettre tous les entrepreneurs
sur le même pied. On a un peu l'im-
pression que M. Manfrini est bien en
cour auprès du Conseil communal et
on doit éviter tout soupçon de favo-
ritisme.

M. Ischer fait remarquer que les
loyers de 85. et 95 fr. ne sont pas ex-
cessifs et que ces logements seront
peut-être occupés par des gens qui
laisseront à d'autres moins favorisés du
sort, des appartements à loyers plus
modes* ss.

M. Guinchard, conseiller communal,
s'élève contre les insinuations selon
lesquellc- il y aurait quelques favoris.
Le Conseil communal n'a fait qu'ac-
cueillir une proposition intéressante.
Aussi est-il bien décidé à poursuivre
les études et à soumettre cette ques-
tion à une commission. M. Guinchard
répond encore à plusieurs objections
soulevées.

M. Graber indique quelques-unes des
difficultés qui peuvent surgir avec le
système propose et croit quand même
qu'on fait du favoritisme, en présen-
tant un projet en faveur d'une person-
ne. Il ne comprend pas l'opinion de
M. Wildhaber de supprimer les cham-
bres de bain.

M. Humbert met au point cette ques-

tion. Il explique qu'une chambre de
bain ne rend pas les services qu'on en
attend. Un lavage fait tous les matins,
procure les conditions hygiéniques
nécessaires. On ferait donc mieux de
supprimer les installations coûteuses
des salles de bain et ménager une pe-
tite pièce avec écoulement.

M. Billeter appuie cette opinion. Il
faut de l'air et du soleil, donc vider
les taudis et pour cela construire des
logements bon marché.

Le rapport est pris en considération
par 25 voix sans opposition et, à l'u-
nanimité renvoyé a une commission
de 9 membres composée de MM. E. de
Montmollin , Induni, J. Béguin, Bille-
ter, Studer, Montandon , Aegerter, Li-
niger.

Route de l'a Corniche
Le rapport est pris en considération

par 28 voix et renvoyé à la commis-
sion du plan d'alignement.

Transactions immobilières
Des ventes de terrain à Maillefer et

à Port-Roulant sont ratifiées sans oppo-
sition.

M. Graber demande si on ne peut
pas consacrer le produit de ces ven-
tes à l'achat de terrains à bâtir et cons-
tituer une réserve utilisable pour ar-
rêter la spéculation sur les terrains.

M. Reutter répond que le Conseil
communal acheté plus de terrains
qu'il n'en vend. Le produit des ventes
d'immeubles est versé à un compte
spécial dont on ne dispose

^ 
qu'avec l'as-

sentiment du Conseil général.

Weucnâtel-Plage
Considérant que le projet de l'Aderi

ne donne pas satisfaction à tout le mon-
de, M. Dudan demande le renvoi du
rapport à une commission.

M. Haefliger fait remarquer que lé
prix d'entrée de 50 c. n'est pas trop
élevé, étant donné que des abonne-»
ments permettront aux habitants de la
ville de jouir des avantages de la pla-
ge à des conditions très modestes.

M. Perrin, président du Conseil com-
munal, déclare que la société en forma-
tion ne tend à favoriser aucun intérêt
privé. Si elle fait quelques bénéfices,
elle les emploiera à améliorer les ins-
tallations, au besoin, à diminuer le prix
d'entrée.

M. Graber se demande si on veut une
plage populaire ou non et c'est pour,
cela qu'il demande le renvoi à une
commission.

M. Reutter, conseiller communal,
donne les raisons pour lesquelles la
commune ne juge pas utile d'exploiter
elle-même la plage.

Le rapport est pris en considération!
par 24 voix sans opposition. Il est
renvoyé à une commission de 9 mem-
bres, formées de MM. Dudan, Graber,
G. Béguin, E. de Montmollin, Guin-
chard , F. Wavre, Humbert, Wildha-
ber et Rufener.

Revue de la p resse
Réponse à trois questions

C'est le titre d'un article de M. Ju-
les Sauerwein dans le Matin, sur la
conférence navale :

1. Pourquoi la France n'a-fcelle pas
fait preuve de plus d'esprit conciliant
envers l'Italie ?

2. Pourquoi la. France et l'Italie ne
sont-elles pas arrivées à un accord
comme les autres puissances ?

3. Pourquoi ne s'est-on pas accordé
avec le ministère travailliste sur la
question de la sécurité , ce qui aurait
eu pour résultat un accord franco-an-
glais ?

Voici comment une personnalité au-
torisée a répondu :

1. Les conférences navales, comme
les conférences de désarmement en gé-
néral , sont faites pour obtenir une ré-
duction des moyens de défense en leur
substituant des garanties internationa-
les, mais en restant toujours sous un ré-
gime de proportion judicieuse entre
les besoins et les ressources d'une part
et les armements d'autre part.

Elles ont pour but l'économie et la
paix , mais doivent respecter le bon
sens et l'équité. Au lieu de poser celte
question injuste à la France de savoir
pourquoi elle ne s'est pas montrée con-
ciliante avec l'Italie, les journaux an-
glais feraient mieux de considérer qu 'il
y a là une situation analogue, toute_ pro-
portion gardée, à ce qui s'est passé vis-
à-vis du Japon.

On ne lui a pas accordé la parité et
on a eu beaucoup de mal à lui accor-
der un pourcentage approchant des 70
pour cent pour les programmes des six
prochaines années.

L'Angleterre et l'Amérique ne sau-
raient accuser la France de ne pas s'ê-
tre montrée conciliante alors qu'elles
ont âprement lutté contre les méthodes
japonaises.

2. On espère sincèrement que la
France et l'Italie se mettront un jour
d'accord.

3. M. Briand a proposé à M. Macdo-
nald : 1. une clause complétant le pac-
te de Paris : refusée ; 2. un accord mé-
diterranéen où l'Angleterre n'avait au-
cune responsabilité militaire et pouvait
trouver l'occasion d'une réduction sen-
sible de sa flotte : refusé ; 3. un accord
de garantie mutuelle pour les nations
europ éennes conforme au protocole
préconisé par le même Macdonald en
1924 : refusé ; 4. une interprétation de
l'article 16 du Covenant tendant à bou-
cher toutes les fissures de cet instru-
ment diplomati que par où peut passer
la guerre et à rendre un conflit armé
vraiment impossible. Le ministère de
la Hme Internationale a refusé cette
quatrième proposition.

Libre à ses correligionnaires de par
le monde de faire encore l'éloge du pa-
cifisme de M. Macdonald. Si ce débat
vient à la tribune de Genève , je doute
que le premier ministre britannique y
soit à son aise.

Réflexions sur le nationalisme
M. W. Martin écrit dans le Journal

de Genève :
C'est la révolution industrielle, pro-

voquée dans le second quart du 19me
siècle, par l'introduction du machinis-
me, qui a créé les circonstances dans
lesquelles le nationalisme et l'intern a-

tionalisme allaient pouvoir se déve-
lopper.

Le machinisme a abaissé le prix des
produits, les a rendus accessibles à des
couches de population de plus en plus
profondes et a relevé le niveau de vie
moyen des peuples. Or, l'aisance maté-
rielle entraîne toujours la naissance et
le développement de besoins moraux.
Plus aisés, les peuples ont voulu s'ins-
truire ; l'instruction publique obligatoi-
re est la fille du machinisme indus-
triel.

La grande industrie a appelé dans
certains centres des masses considéra-
bles d'hommes ja dis dispersés sur la
terre. Il en est résulté une nouvelle for-
ce politique. L'instruction a développé
la presse, la presse a fait naître la dé-
mocratie.

La démocratie est, par essence, na-
tionaliste. Qu'on ne croie pas à un pa-
radoxe ; c'est la vérité même. Les peu-
ples qui n'admettent pas d'être gou-
vernés par des gens qu'ils ne désignent
pas eux-mêmes sauraient encore bien
moins admettre d'être gouvernés par
d'autres peuples. Le droit des peuples
est inscrit au centre de la doctrine dé-
mocratique.

L'internationalisme a des origines
tout à fait analogues. C'est le machinis-
me qui a imposé à l'industrie le besoin
de trouver au dehors, à la fois ses ma-
tières premières et ses débouchés. Il
en est résulté, entre pays différents , des
relations beaucoup plus étroites que
par le passé, des liens se sont noués,
des besoins sont nés — d'où sont sor-
ties, avec un certain retard , les insti-
tutions internationales. Celles-ci répon-
dent aux réalités profondes de la vie
moderne, et c'est là ce qui garantit
leur durée.

De nos jours, le nationalisme a subi
une double évolution. Tout d'abord, il
est devenu économique. L'idée de la
nationalité des choses est toute récen-
te ; les hommes de notre génération
l'ont vue naître.

En même temps, quoique sur un au-
tre plan , le nationalisme a pris un ca-
ractère religieux. On peut dire sans
exagération que la plupart de nos con-
temporains « adorent » leur patrie, au
sens le plus strict du mot. D'une reli-
gion , le nationalisme modern e a l'into-
lérance. Toutes les institutions de l'his-
toire sont mortes de l'exagération de
leurs principes. Les caractères reli-
gieux , d'une part , économique, de l'au-
tre , du nationalisme de nos jours ne
sont pas des signes de force et d'épa-
nouissement, ce sont déjà des signes
d'exagération, c'est-à-dire de déca-
dence.

Il y avait un voyageur français dans
le rapide Varna-PIevna que le roi Boris
de Bulgarie et son frère Cyrille, dégui-
sés, l'un en mécanicien , l'autre en chauf-
feur, se sont amusés l'autre semaine à
conduire.

Les journaux ont raconté le fait , et
comment les deux augustes déguisés fu-
rent mis à l'amende pour un retard de
dix minutes, par le chef de gare, qui
faillit s'évanouir en apprenant la quali-

; té de ses subordonnés provisoires.
j Mais, quand le Français sut par la
J presse par quelles mains il avait été
| conduit , il ne s'évanouit pas, il poussa
i cette simple exclamation :
! — Sapristi ! Quand on fait des bla-

gues comme ça, on devrait bien préve-
( nir 1
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LOGEMENTS
A louer à la

campagne
prés du lao, deux logements re-
mis à neuf , de trois et quatre
cfiambres. — Demander l'adres-
se du No 258 ' au bureau de la
Feulle d'avis.

24 juin
k louer rue Matlle beau loge-
ment moderne de quatre cham-
bres, dépendances et Jardin. S'a-
dresser J. Malbot , Pabys 27. c.o.

Ml logement
ds deux chambres, Sme étage,
donnant sur la Place Purry, k
louer tout de suite. — S'adresser
Treille 9, 1er. 

Pour cause Imprévue , à louer
du 24 Juin 1930 au 24 mars 1931
à de très favorables conditions,

petit logement
cuisine, deux chambres, cham-
brette , situé Ruelle DuPeyrou.

, S'adresser Faubourg du Lac 17,
ou magasin.

A louer pour le 24 avril et le
24 Juin,

DEUX LOGEMENTS
rje deux chambres et cuisine, re-
mis à neuf . L. Bolchat, rue des
Moulins 17. c.o.

A louer pour Saint-Jean, dans
_a village de la Côte neuchà-
teloise,

ssspertse appartement
spacieux de cinq chambres et
toutes dépendances , situé dans
propriété particulière. Confort
moderne. Jardin. Vue magnifi-
que. Etude Petitpierre et Hotz.

Ecluse : A louer pour le 24
juin logement de trois cham-
bres, cuisine et dépendances.
Etude Bené Landry, notaire.
Seyon 2. 

Parcs : à louer pour le 24 Juin ,
logement d'une chambre, cuisine
et bûcher. Etude René Landry,
notaire, Seyon 2, Neuchâtel c.o.

Quai des Beaux-Arts, k re-
mettre

bel appartement d'angle
de sept ou huit chambres et dé-
pendances. Confort moderne.
Vue étendue. Etude Petitpierre
& Hotz.

Paros-Vatsseyon
Pour tout de suite ou date a

convenir, logement de deux
chambres, 30 fr. par mois. Gé-
rance des Bâtiments, Hôtel com-
munal, co.

CHAMBRES
CHAMBRE MEUBLÉE "

rue Pourtalès 13 > 2me, à dr. c.o.
A louer belle chambre lndé-

rndante non meublée, 3 V 5 m.,
une fenêtre, au centre de la

ville.
AGENCE MATHYS. NEUCHATEL

4, rue du Concert
Jolie chambre meublée, au so-

leil, vue sur le lac, dans quar-
tier tranquille.

Demander l'adresse du No 913
au bureau de la Feuille d'avis.

Chambre meublée. Ecluse 33,
8me, à droite. '

PENSIONS
Pension « Les Ifs »

Maujobla 2, Avenue des Alpes,
reçoit Jeunes filles fréquentant
les écoles de la ville. — Pension
«oignée. — Chambres au soleil.
Piano. Vie de famille. Grand paro.

M. et Mme O. BILL.
On cherche pour garçon de 18

ans,

PENStON
dans bonne famUle de Neuchâ-¦ tel ou environs, dans contrée
ensolelUée, au bord du lac. —
Offres à Mme Imperiall , entre-
preneur , Oberwll près BUren s.A.

Jolie ohamSsre
avec pension. Faubourg de l'Hô-
pital 66, rez-de-chaussée.

Ancienne directrice de pension
prendrait chez eUe

quelques fiSSettes
Leçons de français si l'on désire.
Vie de famille assurée. Référen-
ces k disposition. Adresser offres
écrites à R. K. 242 au bureau de
la Feuille d'avis. 

Ohanta avec pension
Chauffage central. — 8'adresser
Avenue du 1er Mars 14, au 1er.

Jolies chambres et bonne pen-
sion. — Coulon 4, 1er. c.o.

LOCAT. DIVERSES
A louer pour

garde-meubles
Crêt-Taconnet 17, deux belles
ehambres continues.

Grande chambre non meublée.
Indépendante, conviendrait

pour bureau
Terreaux 7, 2me, à droite.

A remettre dans immeuble en
construction au quartier du
Stade, de beaux locanx bien
éclairés convenant pour tous
genres de commerce. Etude Pe-
titpierre et Hotz.

A louer, grands lo-
caux, faubourg du Lac.
Etude Brauen. notaires.

"f #t_ _r* Hk m"____gs %M x^A _r_k JB_l
pour société, bureau ou petite
Industrie. Boine 10.

Den-févides à louer
On cherche à louer pour tout

de suite ou date à convenir,

tourment
de deux chambres , si possible
dans le haut de la ville. Adresser
offres écrites à G. A. 255 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Appartement
tle trois chambres est cherché par
ménage soigneux , pour le 24 Juin.
SI possible : Parcs , Côte ou en
ville. Adresser offres écrites, avec
prix , à D. 256 au bureau de la
Feuille d'avis.

On demande à louer

local
si possible avec arrière-magasin,
pour commerce d'alimentation.
Adresser offres écrites à R. Z. 249
au bureau de la Fenlle d'avis.

itoande à louer
Petit ménage modeste cher-

che à louer à Peseux-Corcelles
ou environs, appartement de
deux chambres et cuisine. Adres-
ser les offres à Frédéric Dubois ,
régisseur, 3, rue Saint-Honoré,
Neuchâtel.

On cherche à louer maison ou

appartement meublés
pour les mois d'été, k Salnt-BIal-
se ou alentours. Box. — Ecrire à
D. 137 au bureau de la FeuUle
d'avis.

OFFRES

VOLONTAIRE
Je cherche pour ma fille de 18

ans qui a suivi deux ans l'école
secondaire et une année l'école
ménagère une place facile de vo-
lontaire dans bonne famUle où
elle aurait l'occasion de se perfec-
tionner dans la langue française.

Adresse : W. Ammann, gérant ,
Gerlaflngen.

Jeune fille
de 16 ans

cherche place
dans une honorable famille de
la ville , parlant français et alle-
mand. Adresse : TJ. Bullonl, IVyt-
tenbaehstrnsse 17, Berne.

On cherche place pour

jeune volontaire
de 16 ans, dans bonne famiUe
de Neuchâtel ou environs. Entrée
Immédiate. — Pas de gages,
mais bons soins désirés et occa-
sion d'apprendre la langue fran-
çaise. — Faire offres à Mme H"
Baumann-Schweizer, Sissach.

Je cherche place pour jeune
fUle libérée des écoles, connais-
sant déjà bien tous les travaux
de ménage, comme

dans famille où elle aurait l'oc-
casion d'apprendre k fond la lan-
gue française. Offres k M. Zysset,
Instituteur, RledUolz près Soleu-
re. 13111 Or

Personne sérieuse dans la qua-
rantaine, connaissant la couture
et les travaux d'un ménage,

cherche place
dans une famille protestante, ou
chez une dame âgée. Vie de fa-
mille. Gages selon entente. En-
trée k convenir. S'adresser k MUe
Eva Choffat , Grandes (Soleure).

Jeune fllle aUemande, cherche
place

auprès d'enfants
aiderait dans la maison. Vie de
famille désirée. Excellente réfé-
rences. Mme Paul Reverdln, Van-
dceuvres, Genève. JH 30935 A

JEUNE FILLE
sortant des écoles cherche place
dans bonne famiUe romande pour
se perfectionner dans la langue
française. Aiderait au ménage,
vie de famille désirée. S'adresser
k M. Lauper-Sury, Pieterlen près
Bienne.

Bonne ménagère
de confiance et propre cherche
du travail.

Demander l'adresse du No 259
au bureau de la FeuUle d'avis.

Jeune fille, 16 ans,

cherche place
dans bonne famiUe parlant fran-
çais pour apprendre la langue et
pour aider la maltresse de mal-
son et où elle aurait, si possible
des leçons. Famille Rudolf BrtUl-
hardt, Breltenrled, poste Helten-
ried (Fribourg).

Apprentissages
Mme Carbonnler, Marin, cher-

che une apprentie

tricoteuse
S'adresser par écrit à Marin ou

personnellement au Comptoir,
corridor 1er étage. 

Importante maison du Vigno-
ble cherche

apprenti de bureau
ayant suivi l'école secondaire. —
Offres écrites sous' N. A. 243 au
bureau de la Feuille d'avis.

Couture
Apprentie est demandée pour

tout de suite. Petite rétribution.
Mlle Marrel , Concert 4.

PLACES
On cherche Jeune fille de 17 à

18 ans

pour aider
au ménage. Bons soins et vie de
famille. Bonne occasion d'appren-
dre la langue allemande. Adres-
se : E. Ballif , maître forgeron,
Neuveville.

VOLONTAIRE
On demande une Jeune fllle

pour aider au ménage et s'occu-
per des enfants. Bonne occasion
d'apprendre la langue française.
Vie de famille. S'adresser à Mme
Berthoud , rue Neuve 30, Bienne.

On cherche pour la saison d'été
Jeune fille propre et active

pour aider
dans le ménage et servir au café.
S'adresser à Mme Bardet , Hôtel
de Ville . Cudrefin (Vaud). 

On oherche dans bonne famil-
le de la Suisse allemande,

JEUNE FILLE
sérieuse, pour aider au ménage,
où elle aurait l'occasion d'ap-
prendre la langue allemande. —
Adresser offres avec certificats à
Mme Cl. Naef , villa Schônthal,
Uzwil (Saint-Gall) .

Pour ménage de trois person-
nes, on cherche pour le mois de
Juin.

personne sérieuse
parlant français, sachant cuire et
au courant des travaux d'un mé-
nage soigné. S'adresser avec réfé-
rences, l'après-mldl ou le soir, k
Mme Alb. Calamo. Auvernier 55.

lénagère
Industriel seul cherche pour

tout de suite une bonne ména-
gère. — Adresser offres écrites à
B. ' 253 au bureau de la Feuille
d'avis.

Famille de Zurich (quatre
grandes personnes) cherche

• ?• _ $
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désirant apprendre les travaux
d'un ménage soigné et la langue
allemande. S'adresser à Mlle Kâ-
gl , doctoresse en médecine, ocu-
liste. BaîinnofstrasKe 38. Zi'rlch I.

Ménage de deux personnes de-
mande

bossue à tout faire
Demander l'adresse du No 250

au bureau de la Feuille d'avis.

Menuisier
Ouvrier qualifié, connaissant

les machines, pourrait entrer tout
de suite. Place stable. S'adresser
chez Henrl-A. Thiébaud _ Fils,
menuiserie, Coreelles.

Jeune Zuricoise, de 16 ans %,
coiffeuse, cherche place de

réassujettie coiffeuse
si possible logée et nourrie à la
maison. Adresser offres et condi-
tions à l'Oeuvre de placement,
Stelnhaldenstrass» 66, Zurich 2.

Jeune fille
(Suissesse allemande)

; de 20 ans, travaillant dans bu-
reau,

cherche place
dans bureau ou ménage. Vie de
famille désirée. Offres sous chif-
fres W. 1634 G. à Publicitas, St-
Gall. JH 2071 St

Fille de service
honnête et fidèle cherche place
dans excellent restaurant à Neu-ehàtel. Parle bien l'allemand et
le français. Adresse : H. TUscher ,fromagerie , Dotnacht près Mar-
stetten (Thurgovie).

Jeune homme propre et hon-
nête est demandé comme

porteur de pain
S'adresser boulangerie Rossier,

Seyon 6.

PERDU
Perdu samedi , depuis le maga-

sin Pétremand et rue Saint-Ho-
noré un

PORTEMONNAI E
avec note et timbres escompte.
Le rapporter contre récompense,
Thiébaud , Parcs 51.___________________________________ ***ma_*mmm

AVIS DIVERS

[Ara si liiiii
Hôtel Windsor

Vue sur le lac et les Alpes. Cui-
sine soignée. Depuis 8 fr. Garage.
Téléphone 1064. JH 35215 L

Pour nouveauté
sensationnelle

on cherche voyageurs bien intro-
duits auprès des restaurateurs et
hôteliers du canton. Affaire Inté-
ressante. Ecrire sous Z. 248 au
bureau de la Feuille d'avis.

On cherche pour tout de suite

garçon
de 15-18 ans pour aider aux tra-
vaux de campagne. Vie de fa-
mille et bonne occasion d'appren-
dre la langue allemande. Offres
avec gages désirés, à famille G.
Schrnltter, négociant, Rothrlst
(Argovie).

Jeune homme de 14 à 17 ans
serait engagé comme

emballeur-
commissionnaire

aux établssements « Allegro >,
Neuchâtel.

¥@Ma!re et
apprenti jardiniers

robustes et travailleurs pour-
raient entrée tout de suite chez
M. Albert Beck , Clos de Serriè-
res 7.

On cherche pour Jeune hom-
me de 15 ans, de famille hono-
rable ,

pla®. facile
dans bonne famille , où 11 aurait
l'occasion d'apprendre la langue
française. Faire offres à M. Dot-
ter . Oetlingerstrasse 150, Baie.

On cherche pour tout de ' suite
un

JEUME HOMME
pour aider aux travaux de la
campagne. Occasion d'apprendre
la langue allemande. S'adresser
a Hans Hâmmerli-Steiner, Vlnelz
près Cerlier.

_*F" Cartes deuil en tous gen-
res à l'Imprimerie du iournal.

On demande un

(oniâiie
pour les fêtes de Pâques. S'adres-
ser confiserie Gentil , Hôpital 7.

On cherche chez marchand de
de bétail ,

jeune domestique
de campagne sachant bien traire.
Gages : de 90 à 100 fr. par mois.
Entrée au plus tôt. S'adresser à
H Feuz, Trols-Rods sur Boudry.

jeune fille
17 ans, ayant suivi pendant trois
ans l'école de commerce, sténo-
dactylo, cherche place de préfé-
rence dans famille de négociant
pour 6e perfectionner dans la
langue française. Petits gages dé-
sirés. Ecrire sous chiffres P. 10185
Le. k Publicitas S. A., Le Locle.
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I fêos superbes chapeaux pour dameets j eunes mie* 25.- à 3,50 

|
1 Nos ravissants chapeaux pour miettes _ ._ ._ 12.- à 2.75 m

i lios belles robes lainage façons i~ Pias eue 35.- à 9.90 H|
I Nos robes élégantes genre mi-C0Ut^nS médites 65.- à 39.- 

g
H Nos robes, modèles réservés haute couture . 125.- à 75.- ||
1 Nos jolies robes lavables en Cûton - popeline, etc 15.- à 4.45 1

Nos robes pratiques, fl
H soie végétale, Bemberg, etc. 49.- à  18.90 É

|| Nos robes de soie chic tous ge3èies superbes 125.- à 39.- i
j ||Ég NOS manSeaMX mi-saison , en draperie fantaisie .' . w*«~ 3 13»- M ;
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NOS manteaUX élégants, mi-couture, tissus dernier cri Ol« — 3 *S4.—

NOS manteaUX genre haute couture, modèles réservés 130.— 3 7Sf«-

i Superbe assortiment de colifichets : io _ \_\ _ \ 175 mî H gilets , cols tous genres et coloris ¦ *«**** ** •« ¦«* j S a ï

1 Fleurs pour le corsage ïa boutonnière , beau choix 8.90 à -.95 ï j
GarréS de SOie châles, écharpes, dessins haute mode 29.- 8 3.10

ni - _£H î
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I

dâCS OC UameS porte-trésor cuir, f genres et nuances *•»¦"" « **«<*** M

STos bag de qnalités renom laiées 1
BaS fil d'ECOSSe renforcés, belles teintes . . . . . 4.75 à 1 .95 

|j
BaS fil eî SOie très bonnes qualités, articles courants 4.50 a ZM%
BBS fît et SOie qUaUtéS 

^Tpointes et baguettes 8.50 à 4.95 1 
j

Bas de soie végétale art. _ _saBe, teintes pratiques 2.5® à 1.45 J

Bas de soie mai_c nne, renforcés, à pointe . , , . 2.95 a 2. 19 l

Bas de soie Bemberg très recommandés, à pointes 6.75 à 3.45
~\n* <J A _ASA naturelle, maille 44 ifi'ne, fi QU itliPSS U_ SOS® avec grisottes et à pointes, la paire W«OT

Toutes les grandes marques au grand complet et aux prix les plus bas : Kg! 1
« Kayser », « Tramella », « Marquise », « L. B. G. », « Guy >, « Lys >. M& S

J$T@& gants nonveanx, élégant g9
fl • avantageux B|
lH 

tetS pour dames, fil mercerisé, teintes fines . . . . .  1.65 0 1.35

i™i s* s_ 5 m s. t SP» Pli
ISH ÎSânîS pour dames, fil milanais avec baguettes fantaisie m» ÊO 3 1053?® |œ|

| lll la„îîïS pour dames, imitation daim, tous coloris beige . . fc"8»» 3 K .«$9

tiantS pour dames, fil et soie, belles teintes «LIS â ZaTO

HantS p. dames, fil, manchettes rebrodées, toutes nuances &. «9 3 I iW

j lH ilanîS pour dames, jersey suédé, jolis revers fantaisie . . &»wvJ U B n O

(HantS de peaU glacée pour dames, articles superbes 10.75 à 4.50

OailfS de peaU tannée pour dames, qualité renommée 7.90 à 5» 

I Sants anglais peau ™̂** 
po

êtn?effines I ÛJ5 à 9.60 I
glU SSîinfS |@rS®^ coton pour messieurs, articles pratiques Z.4S 3 I sKii

8 ÛaSîtS d@ peiâSS tannée p. messieurs, qualités durables ^ Û.75 à 5.75 1

Si Œ_M8œ Aa WPaîî de daim lavables, pour messieurs, avec iM t \m IRailSd HS }|--M ou sans piqûres, existe en gris, blanc IJR RA 1 *\t Ef| il
§B et chamois . . . .' I *wSJ S. S .W* iïj &

Georges MARTI, pharmacien, à Cernier, informe le
public du Val-de-Ruz qu'il a repris dès ce jour , à son compte
personnel la suite des affaires de la pharmacie JEBENS, à
Cernier.

SAL ON de COIFFURE
j SCH WEIZER

Rue de l'Hôpital 10, 1er étage

i § ^^fev a ©nsasé
âp\ % 2 coiffeuril

y  k ry  J pr dames, spécialistes et Ij
/ \ f s '̂ j L • ^e première force et I
/ \V 1 Â®n garanti la plus grande fl
Xn_>\ «Ol W% Pr°mPtltU£»e et "e Sei"- f?
^5^bsy_sÇ_ _JA .lL vice le meilleur. |

j  Ondulation permanente - Teinture de cils et sourcils jj

| Hête is ¦ Pensio ns - Promenades j
a ' ¦ 

|

| La Pesisloffî „8'iglasitiii@ÉI 
|

1 à Montmollin est ouverte le 1 5 avril |
a Téléphone 72.70. Mlle Anna Hulliger. £_ Demander prospectus. ~

Pâqyes en Ciruyère
Venez goûter à la cuisine renommée de y

g L'HOTiL DE VltUE DE BH©€ 'jf
Truites de rivière

Téléphone 7 — Se recommande : F. EGGER.
a m_ _ _ _ _ _ _ _ _ _H_ B E E B_ _ _ _ _H_ _ _ E_ B_ _ H_ _ _ _ E B f f i_ _ _ _ _

î ri_h Ne partez pas en Éj j i
3SLJ voyage sans avoir | ; j j

vu auparavant nos I

nouvelles valises • 1
Prix les plus bas

* • 11.50en fibre vulcanisée . s depuis ¦ ¦"•»«"

8 50 H
en imitation Floride , . depuis O.UU 

j ||
9A 50 M

en cuir Salpa . » . . depuis ¦**"

petites valises arrondies p. dames C Ef|
depuis V.UW

Halles de cabine i
prix extra bon marché !

45,— 50r- 59.— 65r- 75^- j

Malles-armoires £è?S£7B ___ I
fortables, travail soigné, 95.— ¦*«» [

Petites valises p. la ville 9 QR
et à commissions, en toutes teintes ¦'•• kM

Valises 40 cm" ÏÏSÏÏ^S. 5.90 1

P. GonseMtenrioud S.A.
Place Purry - NEUCHATEL 

^

de retour
Crêt Taconnet 40

Tél. 6.66

j i Madame et Monsieur Ch. 9
M PIZZERA-SAUSER,
' j Mademoiselle SAUSER, l i

remercient bien sincère- H
|M ment toutes les personnes B
9 qui leur ont témoigné tant 9
B de sympathie pendant ces B
fl Jours de cruelle séparation. H
H Couvet , le 14 avril 1930.

! | Profondément touchés de
9 toutes les marques de sym-
19 pathle qui leur ont été té-
R moignées pendant les jour s
:¦ pénibles qu 'ils viennent de
fl traverser, Monsieur Louis
H LEUBA et ses enfanta, re-
¦j merclent bien sincèrement j
A toutes les personnes qui
M ont pris part au grand
¦ deuil qu 'ils ont éprouvé.
l___________ ~g__B__~

t_9_^Lif_LJ-!lO Ce soir ot jo urs suivants. — Dimanche, matinée dès 2 h. C2_!_fc IlS_]__lO

SHERLOK HOLMES
Et nous voyons ici à nouveau toutes ces étranges figures comme : Stapeton , le paisible chasseur d'insectes - ï.• ! Barrymore, le mystérieux administrateur du château de Baskerville. — Un film sensationnel ! ' !

M Au Prochain programme : UM" HÉStOS MUJET M

_ H______ a______ BaB____ Bfj_______________ iss3

On cherche jeune fille
sachant faire cuisine bourgeoise. — Adresser offres écrites
sous chiffres C. 257 au bureau de la « Feuille d'avis ».
H'ï'SÎB-——^ «?",i*swi,,'T'*in'—>~ ~ 'ï!- "?f "̂ WWCHISS!"-— H» ~""«™î J!3Jç5—tm**ff '

EMPLOIS DIVERS 
On ctior.la emploi dans un bureau

pour jeune fille de la Suisse allemande
ayant suivi les écoles supérieures et le gymnase de Saint-Gall
et désirant se perfectionner dans la langue française. Préten-
tions modestes. — Ecrire sous chiffre V. 4005 Y., à Publicitas
S. A.. Berne. J H 6783 B



Emplacements spéciaux exigés, 20 'ft
de surcharge.

Les avis tardifs et les avis mortuaires
sout reçus au plus tard jusqu'à 7 b. 39,

La rédaction ne répond pas des manu»»
crits et ne se charge pu de les renvoyer.

Administration i rue du Temple-Neuf 1
Rédaction z rue du Concert 6.

Les bureaux sont ouverts de 7 à 12 h.
et de 14 à 18 h. Le samedi jusqu'à midi.
Régie extra - cantonale r Annonce»-
Suisses S. A., Neuclôltel et succursales

Mashine à coudre
« Singer » forme table , état de
neuf , à vendre , baa prix. S'adres-
ser le soir de 17 h. 30 k 19 h..
B-^nsin 4. 4me étage.

A vendre c.o.

magasin
de cigares

bien situé
Demander l'adresse du No 933

au bureau de la FeuUle d'avis.

Lo matin, 
dans la journée, 
le soir, —
vous avez goût 
à prendre quelqu e chose, —
mais ni café, ni thé, 
ni vin , ni bière , 
ni eau ; 
alors, prenez un 
consommé Oxo 
à base de jus de viande. 
Votre goùl sera satisfait , —¦
votre organisme fortif ié , —-
vos nerfs ne seront pas
excités, 
voire dépense sera insigni-
fiante. .

- ZIMMERMANN S. A.
Dégustation au Comp.
loir, Stand Iï. 5 

A remettre à Neu-
châtel, un bon petit

magasin d'épicerie
bien situé au centre de la ville.
Bonne clientèle assurée.

S'adresser k l'Agence Romande,
B. de Chambrler, Place Purry 1,
Nenchfttel.

A vendre dans propriété du
Plan la récolte

d'herbe ou foin
(surface 9000 m» environ). S'a-
dresser k MM. Wavre, notaires.
Palais Rouqemont.

Livres
de lre et 2me secondaires filles,
k vendre . Ecluse 59. 1er;, à droite.

A vendre 8-10,000 kilos de bon

foin et regain
chea A. Hostettler, Rouges-Ter-
res, Salnt-BIalse.

Belles
pommes de terre

«up to date», sélectionnées, pour
semens ; grosses mille fleurs pour
la consommation, & vendre au
prix du Jour. S'adresser a Ar-
thur Fallet, agriculteur, Dom-
bresson.

Ânsaldo
torpédo, 10 HP , quatre ou cinq
places, k vendre, pour cause de
double emploi, Impôt et assu-
rance payés. Parfait état d'en-
tretien. Offres sous JH. 211 Y à
Annonres-Siils»»» R. ,\.. Yverdon.

A vendre
avantageusement et au plus vite
un petit potager k gaz, deux
feux , un samovar en fer forgé.
Redresser rue Jaquet-Droz 9.

Buffets de service
buffets à une porte, tables dif-
férentes grandeurs, tabourets,

etc.

Divans turcs
chez SCinvANDER, tapissier

Fausses-Braves

A vendre d'occasion
un chauffe-bain k gaz, un lava-
bo avec écoulement. — S'ndres-
ser au concierge, 1, Promenade
Noire .

fuilçii
I ] |̂k _#TAIIL6UB

4, rue du Concert

POUR PAQUES 
couleurs 
pour teindre les œufs -
lre marque 
10 teintes 
3 sachets pour 25 c. 
papier Queul inor  .
à 15 c. l'enveloppe 

- ZIMMERMAHN S. A.

A vendre

un voilier
dériveur en acajou, série 20 m*,
occasion unique. — Offres sûus
chiffre S. 26818 X Publicitas,
Genève. .TH 30OD6 A

A WV .ND ^L U prix ataïuûgi.ux,

gramophone électrique
marque Lassueur, en noyer poil,
]oll meuble de salon, conviendrait
aussi pour pension ou restau-
rant. On répond gratuitement k
toute demande de renselgne-

. ments.
Peur adresse : E. Montavon ,

Sprt ' ss-'tpi;. NPP''PVl'tr\

PRUNEAUX SANS 
NOYAUX 
du Valais 
fr. 0.90 la livre 

_ ZIMMERMANN S. A.

A vendre laute d' emploi un

réfrigérant
800 1. à- l'heure, bas prix. —
S'adresser : Ele Schwelzer , Ro-
chefort. 

Lits Louis XV
Plusieurs lits Louis XV, com-

plets , bols dur, matelas bon
crin. Au magasin de meubles

Mme PAUCHARD
Faubourg du Lac 8. lél. 1806.
A CHAI — VENTE — ftCHAVGE

d_-̂ «i I VILLE

||P NEUCjjtATEL

Avis aux électeurs
Il est rappel^ aux électeurs

que. conformément à l'art. 5 du
Règlement de la commune, l'é-
lection du Conseil général des
10 et 11 mal 1930 se fera d'a-
près le système de la représenta-
tion proportionnelle.

Les partis ou groupes qui éla-
borent une liste sont tenus de
la déposer par écrit au bureau
du Conseil communal au plus
tard lundi 28 uvrll 1930.

La déclaration pour le con-
jointement des listes doit être
faite au plus tard lundi 5 mal
1930, k midi, au bureau précité.

Les listes doivent être établies
conformément aux prescriptions
des art. 69 et 71 de la loi sur
l'exercice des droits politiques,
du 23 novembre 1916, révisée le
83 novembre 1921.

Neuchâtel. le 15 avril 1930.
Conseil communal.

" 
 ̂

I VILLE

||P NEUCHATEL
Permis de construction

¦¦¦¦ ¦ni . i

Demande de Monsieur Ch. Mo-
simann de construire une mai-
son d'habitation au Chemin des
Mulets.

Les plans sont déposés au bu-
reau du Service des bâtiments,
Hôtel communal, Jusqu'au 23
avril 1930.

Policé des constructions.

Sgg|g|| COMMUNE

MB Savagnier

VENTE PE BOIS
Samedi 10 avril , la Commune

de Savagnier vendra par enchè-
res publiques, au comptant , les
bois exploités au « Chez Fallet »
BUT Salnt-Imler :

120 m3 binons et charpentes
118 stères sapin

1100 fagots
Le rendez-vous des miseurs est

h, 14 heures au bas de la cote
« Chez Fallet ». R 342 C

Savagnier, le 5 avril 1930.
ConseU communal.

Bôle. Heaux terrains
â bftt ir  aux Draizes. —
S'adres. Etude Brauen,
polaires. ' 

A vendre au premier amateur
sérieux

petite maison
aux Draizes sur Vauseyon,
fr. 11,500.— tous frais compris.
Ecrire sous Y. D. 228 au bureau
de la Feuille d'avis.

A VENDRE

ORGE
de printemps
sélectionnée. 1er choix, à ven-
dre. S'adresser à l'Ecole canto-
nale d'agriculture , Cernier.

A la même adresse, 1000 kg.
belle?! pommes de terre «A 'mn» .

POISSONS
Morue au sel

Morue dessalée
Filets de morue

Coli aa — Merlans

Cabillaud extra
Filets de cabillaud

Rollmops  — Haddocks
Saumon fnm<5 — Caviar

A n gu i l l e  à la gelée
Harengs salés , lûmes

en pelée, en filet , au vin blanc
Filets d'anchois au sel

Coucoiubres au sel

Tortues vivantes

VolaillesTe Bresse
Poulets de grains
Poules A bouillir

Pigeons — Dindes

Au magasin de comestibles

Seinet fils
©, rue «les Epancheurs

Téléphone 71

y - .  § COlUiLAtt

Bp AUVEIUNEB

Mise de bois
Le lundi 21 avril 1930, la Com-

mune d'Auvernier vendra par
enchères publiques, aux condi-
tions qui seront préalablement
lues, les bols suivants :

Forêt des Chaumes
(Prépunel)

158 stères hêtre cartelage et
rondins,

565 fagots.
Tous ces bols peuvent être

chargés sur camlon-automoblle
et se trouvent à proximité de la
route cantonale Rochefort-Val-
de-Travers.

Rendez-vous des miseurs à
8 h. i5, k Prépunel.

Un autocar sera à la disposi-
tion des miseurs le lundi 21
avril. — Départ k 8 heures du
collège. Prix de la course fr. 1.—
aller et retour.

Auvernier, le 11 avril 1930.
Conseil communal.

§Ëf!||fffi || COMMUNE

Ijlfl ROCHEFORT
VENTE DE BOIS

Samedi 19 avril, la Commune
de Rochefort vendra par vole
d'enchères publiques, aux condi-
tions habituelles, dans ses forêts
des Chaumes et de la Cernia, les
bols suivants :

110 stères hêtre (cartelage et
rondins

60 stères sapin
1000 fagots hêtre, de coupe et

d'éclalrcle
500 fagots sapin

7 demi-tas de perches
2 troncs

Ces bols sont a port de camlon-
automoblle.

Rendez-vous des miseurs à 13
heures '/ <_ au bas du chemin des
Chaumes.

Rochefort, le 13 avril 1930.
Conseil rommuiml

IMMEUBLES
VENTES ET ACHATS

A vendre superbe

terrain à bâtir
k proximité de la gare. Vue Im-
prenable. S'adresser k M. Louis
Damla, rue Matlle, Tél. 11.38.

POMMES ÉVAPORÉES -
en quartiers 
du pays —————___—___
fr. 1.65 la livre 

- ZIMMERMANN S. A.

ofocièfë
/ dcoopéraf kë de- <g\
lomommaÊow
_. ,,,. .*•...,...„, . r _,. f - • • .'i. -tt.-tfttterm

Oeufs Trais dn pays,
î fr. 60 la douzaine

Conleurs inoffensives
pour teindre les oeufs,

15 c. les deux sachets

Papier Mikado pour
coloror les œufs

10 c. le paquet

Laiterie- Crémerie

STEFFEN
rue St-Maurice (

Nouvelle baisse sur notre

Beurre de table
1 /_C 5̂I_S 5̂\

la demi-livre 
f QQ

\ Beurre de table
hollandais \en morte , <9 *£A i

la tlnm -livre 1 »«3» w

Séjour d'été
A vendre, dans une des plus belles situations au Val-de-

Ruz, un beau

CHALET
habitable toute l'année, cinq chambres, cuisine, cave, eau,
électricité. Jardin, verger avec nombreux arbres fruitiers en
plein rapport. Meublé ou non meublé. Prix et conditions 1res
avantageux. S'adresser à Croix-Fédérale, Dombresson. Tél. C3.

I

BAS fil ct sole, plaqué, article très solide,
pied entièrement renforcé , talon pyramide, 9 MR
toutes teintes mode 4.90 **"*»

BAS soie Bemberg1, 42 fin , couture et di- O "7R S
minutions, toutes teintes W .IV j j

BAS de soie Celta, la grande nouveauté de |!
la saison , imitation par faite de la soie na- Il

ii turelle ; se fait  avec talon en pointe et très : j
M jolie baguette à jour, couture et diminu- Q Qfi 'ri
y  tions, article très solide garanti lavable .. '"*'" i <

Il BAS de soie Bcmbèrg, 44 fin , qualité 
^ 

Ij
j , i splendide, talon pyramide , toutes teintes R RA ||

Ij BAS de soie lavables, merveilleuse qua-
» j lité, mailles 48 fin , grisolle, nouveauté, C ûfî
H ourlet fantaisie W.OW

1 Assortiment complet en BAS

g KAYSER LYS GUI

I Ait JL©iiYi"e
NEUCHATEL

Fr. 1?.. 25.- 32.50 37.50
tous les modèles en vente â la

PAPETERIE

Delachaux & NiestSé S. A.
N°4, rue de l'Hôpital

Oranges Paterno
nouvel arrivage, toujours très juteuses et recommandées

le kilo -.80
Blondes, bonne qualité le kilo -.70
Abricots secs, de Californie , extra , la livre 1.20
Pruneaux de Californie , moyens la livre -.70
Raisins Sultans, très avantageux la livre I.-
Ralslns Royaux la livre I.SO
Petite pois reverdis, très succulents, boite un litre 1.40

Grand choix en légumes frais du midi
Conserves en tous genres, chocolat , etc.

B. BR AISS ANT M

H :.° jj/ Costumes 
 ̂ «fQ§@ H

B UJ Costumes ^^ 
¦

H \ | - testâmes B
ïl y p©ur ëa commun'on m pa m

Soldes eî occasions - NEUCHATEL

VILLE DE IlÉ NEUCHATEL

Ecole de dessin professionnel et de modelage

Exposition des travaux das élèves
19 avril, 10 & 18 h. ; 20 avril, 10 & 18 h., 14 & 18 h.

21 avril, 10 à 12 h., 14 -18 b.

La Direction de l'Ecole.

NOUVEAU
GRAMOPHONE

PORTATIF

COLUMBIA
avec arrêt

automatique

Fr. 95.-
en bleu, gris et rouge j

Fœtisch S.A.
Rue du Concert

N E U C H A T E L

i î i!)i ii f-

Oemandes à acheter
Orfèvrerie usagée

bijoux or, argent et pla»
tine, pierres précieuses,

vieux dentiers
sont achetés au plus haut prix.

H. VUILLE Fils
feinple Neuf 16 NEOOHATEL
¦¦ ' ————m—t—¦————w

AVIS DIVERS 

g** CONSERVATOIRE
Ê̂K- 

DE î ysidOE DE NEUCHâTEL
Ĵr_ T_£__* sous les auspices du Département da
$̂£̂ " l'Instruction publique

CLASSES D'AMATEURS — CLASSES DE PROFESSIONNELS

RENTRÉE de PAQUES
mardi 22 avril S 930

Inscriptions nouvelles : le 22 avril et les jours suivants
de 10 h. à midi et de 2 h. à 5 h. de l'après-midi

Les élèves qui entrent  à ce moment ne paient que les 3/5
du prix du semestre d'été.

Renseignements , conseils , conditions par la Direction.
i

26 AVRIL
6 MM
193 0

industriels , commerçants, artisans et détail-
lants ! La Foire Suisse vous offre une occasion
incomparable de vous renseigner en quelques
heures sur les nouveautés. Faites vos achats à
la Foire- car vous y trouverez , en très grand
choix , des marchandises de qualité supérieure.
Billets de simple course valables G jours pour
le retour.
Cartes d'acheteurs au bureau de la Foire et
rbc7. les exposants .

-
atmmmmmmmmeemmimtmmmmmmtamB mm. mmmmm¦«!——nrm— rr-

Institut PftPftO_MO
1 pour la correction des défauts du tangage ;

JL Bégaiement - Zèzayement - Grasseyement JL

S Consu.itat.iGns gra tu i tes  de 13 à 15 heures

M A D A M E  J. HOFER-GUYE \
«teuchâiel-Vauseyon Téléphone 18.93

Hgm m m

se recommande pour du travail à la j ournée ou
à f aire chez lui. Ré parations en tous genres. Se
rend n'importe où. — S 'adresser à M. GENTIL *
DARDEL, Moulins 10, BOUDRY.

! VIENT D'ARRIVER : |B

[ "'• marque universellement renommée E

J 1 ponr (lames : article splendide , deux 49$*&50 I
, ' boutons, piqué anglais, coloris mode , ' I __?
Il la paire ¦ ™"
m «s «i Af) i1 nouvelle forme Saxe la paire i «*«^W

sM pour messieurs : un bouton , cousu 
^

aWS0
j main, qualité garantie, très élégants , | m

I Gants ponr (lames, chamois sans BffiP 85 £) i
( ! poussière, castor spécial , piqué an- m w w fâa
}. | glais, deux boutons, très chic, la paire "* ï ':y

; j  Gants pour dames, chamois cousu &&, C f% !
;: ||| main, h un bouton , très bel article , ^8 

w¥  
p

H 
GRANDS MAGASINS j

' • P. Gonset-Henrioud S. A., Neuchâtel ' i

g Occasions g
§ exceptionnelles _
Q 5D A enlever tout de suite U
U pour cause de non emploi Q

g VOISIN §.
D Torpédo. 18 HP, quatre ?
D places, prix fr. 3000.— ; D

B LANCIA §
_ conduite Intérieure, sept _\\

g 
places : superbe voiture de n
grand tourisme. Prix : 4500 Q
francs. U

B Ces deux voitures sont 3
r=j en parfait état de marche À
H et d'entretien. Prix très H
H avantageux. — Ecrire sous H "
H chiffre P. 731 Yv., k Pu- Q
H Ullcltas S. A., Lausanne. _

On-----~~~~D~-~~~DD-



î_e Robinson
de'la Red Béer
C'est pendant ces splendidesr semaines d'hiver que

j 'appris à connaître de près Reading. Très occupé
par mes labours, puis par la construction et l'amé-
nagement de ma nouvelle habitation ,' je n 'étais pas
allé à Dorothy depuis mon retour des battages.
Mais lui, à deux reprises, était venu passer la jour-
née du dimanche avec moi. Plus tard, informé de
mon accident, il étai t accouru à mon chevet chez
Murphy. Enfin, en j anvier, il m'avait fait une der-
nière visite et m'avait ' demandé avec insistance
d'aller bientôt passer quelques jours chez lui.

Le 2 février, par un temps radieux, je sellai Jim
et, accompagné de Collie, définitivement remis des
suites de son bizarre accident, je fis les quinze
milles du trajet de ma concession à celle de Rea-
ding.

Arrivé devant la porte, je frappai . Point de ré-
ponse. Cependant, un mince filet de fumée s'échap-
pant de la cheminée m'indiquait que mon ami ne
devait pas avoir quitté la région. J'en conclus qu 'il
était sorti et , sachant qu 'il ne fermait jamais sa porte
à clef , je résolus de m'installer chez lui en atten-
dant son retour.-

J'ouvris la , porte. Quel ne fut pas mon étonne-
ment en trouvant Reading profondément endormi
dans son lit. Je le réveillai.

— Voyons ! Il est bientôt midi... Qu'y a-t-il ?...
Seriez-vous malade ?

Mon ami me regarda, se trotta les yeux des
deux mains, me dévisagea une seconde fois, bâilla,
s'étira et, joyeusement, me dit :

— Je ne me suis jamais si bien porté. Je dor-
mais, voilà tout. Enchanté de vous revoir chez moi,
enfin I Asseyez-vous pendant que je ferai ma toi-
lette et préparerai notre dîner.

— Avez-vous passé la nuit au dehors ? Avez-
vous assisté à quelque barn-dance1 la nuit dernière ?

— Je ne sors guère, le soir, que lorsque toes af-
faires m'y obligent.

— Qu'avez-vous fait, alors ?
— Je me serai couché un peu tard, répondit éva-

sivement mon ami.
J'étais très intrigué. Comment se faisait-il que cet

homme fort et vigoureux, dont 1 activité et l'énergie
étaient proverbiales dans tout le plateau de la Red
Deer, fût encore profondément endormi à midi ?

Le soir même je devais avoir la clef de l'énigme.
Après que nous eûmes passé l'après-midi à chasser
la poule de Prairie dans une coulée voisine, puis
que nous nous fûmes entretenus jusque fort avant
dans la nuit des choses du Far-West et de celles
d'Europe avec quelques colons anglais venus à la
veillée, quand je fis remarquer à Reading qu'il se-
rait temps d aller nous coucher, au lieu de répondre,
il me dit :

— Aimez-vous la musique >
— Je ne joue d'aucun instrument, mais j 'aime

sincèrement la musique.
< Danse rustique ; littéralement : danse d'écurie. Dans les régions

où n'existent pas encore d'écoles, ct faute de locaux mieux appro-
priés, c'est dans le fenil des écuries les plus spacieuses que les
colons de la Prairio organisent leurs soirées dansantes et récréatives.

— Soit, reprit Reading, venons au fait. Je pos-
sède un piano, un vulgaire piano. Je dis vulgaire,
car je tiens le piano pour un instrument presque dé-
pourvu d'âme et j 'eusse bien préféré apprendre à
jouer du violon. Malheureusement, lorsque, dési-
reux d'occuper les loisirs de ma vie de colon em-
prisonné par les interminables blizzards de l'hiver,

.je songeai à faire un peu de musique, sachant que
je ne pourrais compter que sur moi-même, je dus
me résoudre à acheter un piano, qui seul permet la I
production d'harmonies complètes. N'ayant appris
à en jouer-qu'à trente et un ans, je sollicite votre
indulgence. Vous n'aurez pas été sans remarquer
que mon habitation se compose de deux pièces.
Celle où nous sommes est ma résidence habituelle.
L'autre ne s'ouvre que les soirs d'hiver.

Ce disant, mon ami avait poussé la porte de la
seconde pièce. C'était une chambrètte de douze
pieds sur dix à peine, tapissée comme la première
de papier gris et dont tout l'ameublement consistait
en une armoire à livres, un piano à queue, un ta-
bouret et un fauteuil de cuir.

Mais déjà Reading, m'ayant fait signe de m'as-
seoir dans le fauteuil , avait fermé la porte et, dans
l'obscurité, s'était mis à jouer.

Ce furent d'abord des préludes, des polonaises i
et des nocturnes de Chopin, dont mon ami me fai-
sait admirer l'originalité et le style expressif. Ensuite
vinrent quelques œuvres de Mozart et de Haydn, '
mélodieuses, limpides, cristallines. Puis il s'attaqua
à des fugues de Bach, dont ies somptueuses harmo-
nies se pourchassaient comme les feux vibrants
d'une gigantesque aurore boréale. Mais c'est lors-
qu 'il aborda les immortelles sonates de Beethoven
que Reading me remua le plus profondément. Je
ne savais ce qu'il jouai t. Lui-inême, paraissant avoir I

presque oublié ma présence, laissait tomber de
temps à autre de brèves remarques : « Voici celle
en ut majeur, l'une des plus riches, des plus exu-
bérantes ; — voici maintenant l'andante de l'ap-
passionata, l'un des plus profonds et des plus re-
posants ; — voici la sonate en fa dièze majeur ,
l'une de celles que le grand musicien aimait le plus;
— voici le largo de la septième, l'un des plus mé-
lancoliques et des plus empoignants ; voici... »

Je n'écoutais plus. Que m'importaient ces expli-
cations, à moi, profane, incapable d'en saisir la si-
gnification? J'étais, d'ailleurs, comme Reading, plu*
que lui, transporté. Toutes ces harmonies auxquel-
les je croyais avoir renoncé à jamais en quittant
l'Europe pour m'installer dans ce coin perdu du
Far-West, ces harmonies dont j 'avais été entière-
ment sevré durant près de deux ans, m'étreignaient
à tel point que je restais immobile, les yeux clos,
dans mon fauteuil , ayant perdu conscience de tout,
de l'existence d'un monde extérieur, de la présence
de mon ami, de la mienne propre...

Soudain, les accords cessèrent. J'entendis le bruit
d'un couvercle qui se referme, le grincement d'un
tabouret qu 'on recule. Sursautant, j 'ouvris les yeux.

Dans la pièce, toute noire tantôt alors que mon
ami s'était mis à jouer, une lueur s'infiltrait. De-
bout devant moi, un homme, dont je ne distin-
guais pas nettement les traits, me regardait d'un air
amusé.

— Vous dormiez ? chuchota-t-il.
— Je ne dormais pas, j 'étais bien éveillé, ré-

pondis-je machinalement.
L'homme se prit à rire et je reconnus le rire de

Reading.
— Soit, dit-il. î*ovoi_ raisonnab'îf ; j ' est sept

heures du matin. Allons nous coucher. Et surtout,
ajouta-t-il en riant plus fort encore, quand sonnera
midi, ayez l'indulgence de ne pas me secouer trop
rudement pour me réveiller, ainsi que vous l'avez
fait hier.

•
Je passai chez Reading huit journées semblables

à la première. Nous dormions toute la matinée.
Après le dîner, nous décrochions nos fusils et, sa-
luant quelques voisins au passage, nous faisions la
chasse aux lièvres blancs dans la plaine ou aux
poules de Prairie dans les coulées des bords du
canon. Lorsque soufflait le vent glacial du nord ou
du sud, nous abrégions notre course et, jusqu 'au
souper, nous nous mettions à causer. Je restais con-
fondu en voyant comme mon ami s'entretenait indif-
féremment des sujets les plus divers. A n'en point
douter, il prenait le plaisir le plus évident à la dis-
cussion des questions qui font une large part au
raisonnement. Mais c'est quand, devinant le doute
qui parfois me rongeait en dépit de moi-même, il
en revenait à nos préoccupations de pionniers, c est
quand, chiffres en mains et fort des expériences
faites depuis dix ou quinze ans dans plusieurs ré-
gions semi-arides des Etats-Unis, il me prouvait
que nous finirions par conquérir à la civilisation
cette Prairie rebelle, c'est alors qu 'il parvenait le
mieux à faire vibrer mon âme à l'unisson de la
sienne. Et toujours , après ces explications que je ne
manquais point de provoquer à chacun de nos en-
tretiens, j e sentais mieux que bientôt tomberaient
mes dernières appréhensions et qu'au retour
du printemps j 'aurais recouvré ma confiance du
début (A suivre).

Feuilleton de la « Fenille d'avis de NeucliiUel »
(Tous droits réservés) !i0

ANDRÉ BOREL

Icommence^ 

m 'Stilm K-Çf§Él ]

Une journée qui débute bien vous met en bonne
humeur. Vous le constaterez par vous «même
en vous rasant avec COLGATE. La mousse
se forme abondante au premier contact du
blaireau; elle atteint le poil à sa racine, l'amollit
à souhait et reste onctueuse durant toute l'action I
du rasoir. Lorsque vous vous êtes rase avec
COLGATE, votre visage est doux, frais et
propre jusqu 'au coucher.

Chaque bâton de COLGATE vous permet
-de Vous raser avec  p l a i s i r  200 fois.

SAVON A BAR BE

ft Rfj|BNÀBD GRAND CHOIX M AROQUIN ERIE GRAND CHOIX I
Mallettes tous genres et tous prix — Sacs pour dames et fillettes en cuir et imitation Pi\Tf _\ F T\_f t r  ¥ F FT Ç _f ~ * _A F F*T

l F? F F T C ^acs * marché, dernières nouveautés — Portefeuilles et portemonnaies — Malles, etc. HÉly V J LI VE._L,-L,£_ tJ K_ -/\.l_I_ .t\H__0 QUALITé - BON MARCH é _____¥

pÉiMiÉGnqp s...
Le corps a besoin de se débarrasser des
impuretés accumulées durant l'hiver.
Grâce à leur propriété laxatlves, nos
fruits au jus constituent pour vous une
efficace et la plus agréable cure de
printemps. Puisez donc dans notre ric__
assortiment:

^^^rr^^^À Pu^e de pommes -.60 1.05
P^M^^^^^W 

Pruneaux 
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Reines-Claude -.95 1.55
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Cerises noires 
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Cerises rouges 
1.15 195
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Iis&ssy |Vme Comptoir de Neuchâtel !
v ĵk. _ _̂r de |,,n<*us*r,e et du commerce

^f-£m lÊÊ_P% Ua voya 9e agréable ! Une visite intéressante et utile ! |

! ^SÏ | gP^ 
VOTRE BUT 

: la jolie ville de Neuchâtel , son « Comptoir de h
^w^KjT l'industrie et du commerce » et ses stands de dégustation. \\

_~_mmwimKmmtmm*mw!*. E-.IS»- .. ..__ -._.».
_m_m_ _. 4 W*Vma_f \tr\ ralte»»y vos achats

V̂inP'IWll, Goûtex-y ses vins excellents et ses produits renommés I j
nt_ucrî>ûj-__L MOuvert du 12 au 21 avril 1930

ATTESîTIOW ! Le banc des

Biscuits Pertuiset
ne sera pas sur la place du marché le jeudi 17 avril, mais
samedi 19, avec tous mélanges, depuis 1 fr. 15 la livre.
Spécialités : P_.FM-CAH_3, PAIX D'EPICES de santé

Se recommande : A. VAUCHER, dépositaire.

MED8LES El UÏEI
Ls Augsburger-Wyler
Tapissier-décorateur
Poteaux A- et 7

Travail soigné - Réparations
Téléphone-! 8.96

I EBZEZXiKEI I
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fl DU -12 AU 21 AVRIL 'ISSQ I

I FOUI 11 ¥111111 et de- (AMIONS D'OCCASION jj
1 H Véhicules revisés et en parfait ordre H|Jj;|
H cle marche depuis Fr. SOO - ||l|j
H Essais gratis et sans engagement

I GARAGE HIRONDELLE  ̂NEUCHâTEL 1
H -15, rue du Manège. Téléphone 3.53

p C'est à ia â

m Conf iserie Hemmeler J
f lllllllllllllllllillllllllllllllll! llll!llllllll!llllllll [ ll!llllllllllllllllllllllllllllllllllllllimillfl |
p Rue Saint-Maurice 8 if
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qne vous trouverez les J

I Œufs choc-nou it
f= tant appréciés ainsi qu'un grand assortiment de M
F LAPINS ET ŒUFS EN CHOCOLAT, MASSEPAIN ^

Ê ET NOUGAT, fabriqués par la maison. — BONBONS ^
H CHOCOLAT SURFINS. — Dernière nouveauté : M
W DISQUES en excellent chocolat. %

p Tous las jours : Gâteaux de Pâques =g
%ii.Aiii i.. [̂

¦ M ¦ II i ¦ ¦ ¦ ' ¦- —¦¦ • ¦ ' "¦¦' —"
¦ - ¦- - ¦—- - ¦ ¦¦ , , , . — . . . ,  .¦¦ _.. ., .,

I APOLLO Cinéma sonore APOLLO 1
BB Ce soir encore â 20 h. 30 précises M

g La symphonie nuptiale 1
ffi Le chef-d'œuvre d'Eric von Strohelrn ly \

P
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ira pas vendredi _r« —"W _f_ i TK » T ^r_ d»- A m Le grand film musical, W
Bj prochain J9I1U W OU A 1 chantant et parlant .̂  ,.

M fil Kl Œy FS éA p ay s mm
8ljB : r ! i M en différentes couleurs
*<&_ M v_ WmSW Prière de faire les commandes

WM.W$fS  ̂
le p'us tôt p°ssible

j | ŒUFS CHOCOLAT
FONDANTS ¦ NOUGAT

MAGAsm ERNEST MORTHIER

Différentes formes et grandeurs " en magasin - H $TJ
Grand choix de tapis et coussins chauffants . W"__L' , 'Ç]
Chauffe-pieds - Sèch8*cheveux ¦ Essuie-mains jLs!? f3ilfe»i_j
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| LES CAISSES ENREGIS TREUSES |
I « N A T I O N A L»  ÉPARGNEN T-
! PLUS QU 'ELLES NE COUTENT l

S V I S I T E Z  . i
i l'Exposition de Caisses 1
1 enregistreuses «National» 1
1 COMPTOIR DE NEUCHATEL S
I S T A N D N° A* ïEmm&m
! GALERIE EST j
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La Nat ionale Caisse enregistreuse Zurich, iS ~ w_Wj H

|.rr| Agent autorisé : J.-G. GLOUR, 11, nie L '̂̂ ^̂ ^̂ llP M
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Divans turcs
en crin d'Afrique
30 ressorts, très

soignés
c o n n a i s se n t  la

grande vogue

Fr. 55.- et 65.-

Au Bûcheron
NEUCHATEL, Ecluse 20

POUR PAQUES 
dans nos magasins ¦
de la ville 
ŒUFS FRAIS — 
teints en belles couleurs
sur commande si possible —

- ZIMMERMANN S. A.

Dr Koller's
Enuresan-Tableftes

sans poison, guérit vite l'Incon-
tinence, vessie faible et catarrhe;,de vessie,: à tout âge. — En ven»
te dans toutes pharmacies. —':Beaucoup d'attestations de mé-
decins. F. Blanck . Zurich 6.

Belle esparcette
k vendre. S'adresser chez M.
Marc Blschoîf , Coffrane.

AT^ Voyez nos offres spéciales !
1 

1jte_K Tout est meilleur marché que d'habitude

î g^^^^^ V\v̂  Al 1 ^fV&  ̂_.mfff & r  mB___ tr*Wkmma_h\ J& v&^ C\ ALV a?â v_k vSk *1_V __ iH\.

_̂fk -̂̂  A*dÊ0^ Lingerie poisr enfants

 ̂ lit __i__^̂  Tabliers pour enfants
*̂ °*îé0P  ̂ Barboteuses
ê̂!É^̂  T»«r Robettes lavables
ĝ- Mamans, Sous.,ê,emeBts

A la porte des Fêtes de Pâques, j Pantalons-Sport
nous organisons une grande 

fias P0Ur fillettesvente

I 

d'articles d'enfants Bas de sPort

à des prix meilleur marché Chemises pour garçons
sur toute la ligne Casquettes pour garçons

Veuillez prof iter de cette Bérets pour fillettes
circonstance pour f aire vos Bretelles pour garçons

emp lette8' Mouchoirs pour enfants
car vous achèterez effectivement Articles de bébés

meilleur marché
| Pull over et gilets

1 Brodages faciles
Pour fair e plaisi r Parapluies et sacoches
anx tout petits : Tout ce qu'il faut pour la

rentrée des classes
Voici quelques jouets avantageux -••

»_ _̂«B_*_I_—B_———«—""^̂
—""

———
¦̂̂ ^̂ — ,̂— _ ^

Moules à sable, garnis, sur carte ... -.65 -.45
Joli carton , garni de cinq moules à sable -.75 Bateaux à voile, grand choix, très bon marché

I _ _

- . • -• • • •. ' 1.95 1.45 -.95
Treillis à sable, garni de 3 moules, 1 pelle -.Oo , . .
^ , • J n i i n **. ni Bateaux à moteur, jouets superbes, choix deGrand carton, garni de 9 moules, 1 pellette -.9a _»renuA «* » *¦ 

11.50 à -.95
Jolie garniture complète de jouets à sable. 1.95 , - __ ""'-'

_ _ _ ¦ •' Arrosoirs, assortiment de 4.90 à -.95
Cordes à sauter 1.45 -.95 j„„,„c o__ . Seau à sable depuis -.95
1 belle boîte contenant : 1 corde a sauter, . , , -.*' .- ,._

1 toupie , 1 diabolo 1.45 1 grand seau à sable, garni moules et filet 1.45

1 beau j eu de quilles, en carton 1.95 Cerceaux, couleurs 1-95 -95

1 seau à sable, 1 arrosoir, 1 pelle .... 1.45 Guides, en cuir, avec grelots 1.45 9

1 grande poupée « maman » 1.45 Chars à sable, bois brut 1-50

1 grande balle caoutchouc avec filet 1.95 Brouettes à sable, bois verni 2.50

1 garniture pour bulles dc savon .. 1.45 1 grande auto de cours©, 33 cm 1.95

Cirancls magasins

A / ^ %  
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Nenchâtel - Place Purry
P. G ON S E T - H E N R I O U D  S.A.

PROSPECTUS
Ebauches S. A.t à Neuchâtel

Emprunt 5Vlo de fr.8,000,000.-
de 1930

JU I- I i i -^——— m—mm

En vue de la consolidation partielle de sa dette flottante, l'Ebauches S. A., à Nenchâtel, suivant décision de son Conseil
d'administration en date du 2 avril 1930, émet un

Emprunt 5 V2 % de fr. 8,000,000 nom.
dont les modalités sont les suivantes :
1° L'emprunt est divisé en 8000 obligations au porteur de fr. 1000 nom., Nos 1—8000.
2° Les intérêts au taux de 5 *4 % l'an sont payables semestriellement les 30 avril et 31 octobre, contre remise des cou-

pons correspondants attachés aux titres. Chaque obligation est munie de 24 coupons semestriels, dont le premier, d'un
montant de fr. 27.50, échoit le 31 octobre 1930.

3" Le remboursement de l'emprunt aura lieu sans autre avis le 30 avril 1942, au pair. La Société se réserve toutefois le
droit de rembourser l'emprunt après 8 ans révolus, à une échéance de coupons, la première fois le 30 avril 1938, moyen-
nant un préavis de trois mois.

4" Les obligations remboursables et les coupons échus sont payables sans frais, ces derniers toutefois sous déduction de
l'impôt fédéral sur les coupons, auprès de

la Société de Banque Suisse, à Bâle, \
la Banque Cantonale de Berne, à Berne, I et de tous les sièges, succursales et
la Banque Cantonale Neuchàteloise, à Neuchâtel, i agences en Suisse de ces établissements.
la Banque Populaire Suisse, à Berne, /

5° L'emprunt ne jouit pas de garantie spéciale ; toutefois, la Société débitrice s'engage à ce que pendant toute la durée du
présent emprunt ses sociétés filiales ne constituent pas en faveur d'emprunts ultérieurs ou d'autres dettes, qu'elles
pourraient contracter des gages spéciaux, sans mettre le présent emprunt au même rang au bénéfice de ces garanties.

6° Toutes les publications relatives à cet emprunt ont lieu valablement par une seule insertion dans la Feuille officielle
suisse du commerce ainsi que dans un jo urnal de Bâle, de Berne, de Neuchâtel et de Zurich.

7° L'admission de l'emprunt aux bourses de Bâle, de Berne, de Neuchâtel et de Zurich sera demandée et maintenue pont-
toute la durée de l'emprunt ; > , fy

L'Ebauches S. A. a été fondée le 27 décembre 1926 avec siège à Neuchâtel et inscrite au Registre du commerce du
canton de Neuchâtel le 30 décembre 1926.

Le but de la Société est de sauvegarder les intérêts de l'industrie des ébauches d'horlogerie et de l'horlogerie en
général et de contribuer à son développement, en achetant tout ou partie des actions des fabriques d'ébauches, en participant
à l'administration de celles-ci et en contrôlant financièrement et techniquement les entreprises auxquelles elle est intéressée.

La Société s'interdit l'achat et la vente professionnels de titres pour son propre compte ou pour le compte d'autrui.
La Société peut aussi, à titre exceptionnel, s'occuper d'autres affaires en corrélation avec le but indiqué ci-dessus et

avec le placement de ses capitaux.
La durée de la Société est -limitée.
Le capital social est fixé à fr. 12,000,000, entièrement versés.
A l'assemblée générale, chaque action donne droit à une voix ; cependant aucun actionnaire ne peut réunir entre ses

mains plus du cinquième de l'ensemble des voix représentées.
Les avis aux actionnaires sont publiés valablement dans la Feuille officielle suisse du commerce. Le Conseil d'admi-

nistration peut désigner d'autres organes de publicité.
La Société peut émettre des obligations dont le montant est fixé par l'assemblée générale, qui peut déléguer au

Conseil d'administration le pouvoir de déterminer les conditions et les modalités de l'émission d'obligations.
La Société est dirigée par un Conseil d'administration de sept membres au moins, dont le mandât est de 5 ans. Ce

conseil est actuellement composé de: MM. Hermann Obrecht, président du Conseil d'administration de A. Michel S. A., à
Soleure, président ; Paul Robert, président du Conseil d'administration de la Fabrique d'horlogerie de Fontainemelon S. A.,
à Neuchâtel, vice-président; Emile Hindenlang, directeur-adjoint de la Société de Banque Suisse, à Bâle; Hermann Mâgli,
membre du Conseil d'administration de Felsa S. A., à Granges ; Louis Monnet, directeur de la Banque Cantonale neuchàte-
loise, à Neuchâtel; Maurice Robert, délégué du Conseil d'administration de la Fabrique d'horlogerie de Fontainemelon S, A.,
à Fontainemelon; Otto Rufénacht, membre du Conseil d'administration de Felsa S. A., à Granges ; Ernest Scherz, directeur
de la Banque Cantonale de Berne, à Berne; Adolf Schild, délégué du Conseil d'administration de A. Schild Si A., à Granges;
César Schild* président du Conseil d'administration de A. Schild S. A., à Granges; Dr Hermann Stadlin, directeur général dé
la Banque Populaire Suisse, à Berne; Arnold Tschudin, président du Conseil d'administration de Felsa S. A, à Granges;
Gottlieb Vogt-Schild, membre du Conseil d'administration de A. Schild S. A., à Soleure.

Les comptes de la Société sont arrêtés et le bilan établi chaque année au 31 décembre. Les dispositions légales leur
sont applicables ett ce sens que tous les amortissements et réserves qui paraissent appropriés aux circonstances peuvent
être faits par le Conseil d'administration, même lorsque la consolidation dé l'entreprise ne l'exige pas. r~

Sur le bénéfice net résultant du bilan, il est prélevé en premier lieu 10 % en faveur du fonds dé réserve statutaire
jusqu'à Ce que celui-ci atteigne le cinquième du capital-actions nominal.

. Il est réparti ensuite un premier dividende jusqu'à concurrence de 6% du capital-actions versé. ,Du montant restant,
25 % sont attribués au Conseil d'administration poiir être répartis suivant Sa décision entre ses membres et lès rJefSonrtés
dirigeantes.. Le Solde est mis à la disposition de l'assemblée générale qui peut l'employer eh dividendes supplernéntâires et
à la formation de réserves, ou encore l'utiliser de toute autre manière conforme aux buts de la Société.

Depuis sa fondation en 1927, la Société a payé les dividendes suivants :
1927 1928 1929 >- 6 %  7 %  7%

Le bilan et le compte de Profits et Pertes pour l'exercice terminé le 31 décembre 1929 se présentent comme suit|

Bilan au 31 décembre 1929
approuvé par l'assemblée générale des actionnaires du 15 mars 1930. ;

m 
' 

. 
¦ 

___ 
. . . ¦ - ¦ ¦¦ . - - ¦ - ¦¦¦ . ¦ ¦ - ¦¦ . .

Actif î> Passif Fr.

Participations aux Sociétés filiales .... 13,100,000.— Capital-actions 12,000,000.—
Avances aux Sociétés filiales 11,350,000.— Réserve statutaire 400,000.-»
Avoirs en Banques 3,048,923.48 Fonds de réserve spécial 300,000.—
Actif transitoire 1,491,334.70 Dette à long terme 14,000,000.—
Compte d'ordre afférent < Passif transitoire 840,134.51

aux maisons affiliées Fr. 6,269,860.84 Dividende de l'exercice 1929 40,000.—
Caution Fiduciaire Wor-~~ Participations statutaire et conven- _ tD *,_ . __

logère Suisse Fr. 250.000.— _ «£«**"• ,••• •••: «ff*»—————————— Fonds social de prévoyance 300,000.—
Solde à nouveau 164 ,123.67
Compte d'ordre afférent

aux maisons affiliées Fr. 6,269,860.84
Caution Fiduciaire Hor-

_^ logère Suisse Fr. 250,000.-» ¦'¦ ¦ : .
28,990,258.18 " 28,990,2^8.18

Compte de Profits et Pertes pour l'exercice 1929 \

Charges Fr. Produits Fr.,

Intérêts passifs 890,977.90 Bénéfice reporté 1928 . 154,121.98
Frais généraux 699,504.83 Intérêts actifs 1,183,376.08
Impôts 166,371.40 Bonification des sociétés filiales ...... 2(019,479.74
Bénéfice reporté"de 1928 Fr. 154,121.98
Bénéfice de 1929 > 1,446,001.69 1,600,123.67 ¦ .

~3T356,977.80 3,356,977.80

Les sociétés filiales, à savoir :
A. Schild S. A., à Grenchen
Fabrique d'horlogerie de Fontainemelon, à Fontainemelon
A. Michel S. A., à Grenchen
Fabriques d'Ebauches Bernoises S. À., à Bienne
Felsa S. A., à Grenchen
Fabrique d'Ebauches Vénus S. A., à Moutier

ont investi comme suit les montants mis à leur disposition :
en immeubles . . . . . . . . .  Fr. 7,772,375.03

.. en machines et installations . . . * . » 5,713,722.85
en outillage et calibres . . . . . ¦

< . » 1,506,060.15
en mobilier . . . . . . . . .  « V 622,578.90
représentant un total de . . . . . . . . . . .  Fr. 15,614,736.93
sur lequel ont été effectués pendant les trois derniers exercices
des; amortissements pour un montant de . . .. > 4,117,583.93

de sorte que les investi tions sont actuellement portées dans —
les livres pour Fr. 11,497,153,—

Le surplus comprend les marchandises en fabrication ou terminées, les débiteurs et disponibilités de ce* sociétés.
Neuchâtel, le 7 avril 1930. EBAUCHES S. A.

Le consortium de banques soussigné a pris ferme le susdit emprunt 5 *. % de fr. 8,000,000 nom. de l'Ebânehës S. k*_
à Neuchâtel, et en a placé ferme un montant de fr. 2,000,000.

Le solde de
fr. 6,000,000 nom. de cet emprunt

est offert en souscription publique
du 15 au 23 avril 1930 inclusivement

sous réserve de clôture anticip ée de la souscription
aux conditions suivantes : '
1° Le prix de souscription est de 99,40 %

plus 0,6 % moitié du timbre fédéral sur titres, avec décompte des intérêts au 30 avril 1930.
2° Les demandes sont reçues sans frais dans le délai indiqué ci-dessus par les domiciles suivants :

Société de Banque Suisse, à Bâle, \
Banque Cantonale de Berne, à Berne, JBanque Cantonale Neuchàteloise, à Neuchâtel, j
Banque Populaire Suisse, à Berne, F ainsi que par tous les sièges, succur-
Union de Banques Suisses , à Zurich, > sales et agences en Suisse de ces
Banque Fédérale S. A., à Zurich, 1 établissements.
Banque Cantonale de Soleure, à Soleure, 1 ¦¦'.- '-< -
Banque Commerciale de Soleure , à Soleure, JMM. Perret & Cie, à la Chaux-de-Fonds, /

3° L'attribution aura lieu aussitôt que possible après la clôture de la souscription et sera notifiée par lettre aux souscripteurs.
Si les demandes reçues dépassent le montant de l'emprunt , les domiciles . de souscription se réservent de les réduire à
leur gré.

4° La libération des titres attribués devra se faire du 25 avril au 31 mai 1930. Sur leur demande, les souscripteurs recevront,
lors de la libération, des bons de livraison qui seront échangés ultérieurement contre les titres définitifs de l'emprunt.

Bâle, Berne et Neuchâtel, le 14 avril 1930.

Société de Banque Suisse Banque Cantonale de Berne
Banque Cantonale Neuchàteloise Banque Populaire Suisse

/ Wï^m tfejambon%
[I ait une seule 1
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La révolte groside en Ind®
¦Situation sérieuse à Calcutta
CALCUTTA, 15 (Havas) . — Une

journée de deuil est observée dans la
ville et dans les faubourgs en signe de
protestation contre la condamnation du
pandit Jawaharlal Nehru et de M. Sen-
gupta.

Les étudiants entravent la circula-
tion en ville. Des policiers ont été pos-
tés dans les centres importants. Des au-
tomobiles blindées patrouillent. La si-
tuation est sérieuse.

Deux trams incendiés
On se bat

CALCUTTA, 15 (Havas) . — La si-
tuation s'aggrave. La foule a lap idé les
pompiers qui éteignaient deux tram-
ways incendiés par les étudiants. Des
Européens ont été blessés, deux sont
grièvement atteints. Dix Khalatis ont
également été blessés.

La foule a lapidé une motocycliste
européenne. L'état de celle-ci est grave.

La bataille a été vive au nord de Cal-
cutta. Dix-neuf personnes ont été trans-
portées à l'hôpital.

JL» réaction britannique
A Calcutta , on manque de voitures

cellulaires et de police
KARACHI, 16 (Havas). — Mardi a

été une journée de deuil pour protester
contre l'arrestation du président du
Congrès national.

On mande de Madras : Les deux chefs
du mouvement de désobéissance dans
cette ville, un ancien membre de l'as-
semblée législative et le directeur . d'un
jou rnal, ont été condamnés à une
amende de 500 roupies. Sur le refus de
payer, leurs automobiles ont été sai-
sies à la porte du tribunal.

Le tribunal de Calcutta a été obligé
de s'ajourner, faute de voitures cellu-
laires pour transporter les accusés et
faute de policiers pour les accompa-
gner.

Le secrétaire particulier de Gandhi
â qui la direction du séminaire du
chef hindou a été confiée pendant la
campagne de désobéissance civile, a
été arrêté mardi à Ahmcdabad.

L'ordre est rétabli
CALCUTTA, 16. — L'ordre est réta-

bli. Les tramways circulent de nou-
veau. Des autos blindées patrouillent
dans les rues. Sept fonctionnaires bri-
tanni ques ont été blessés au cours des
désordres. La journée de deuil continue
dans les princi paux quartiers hindous
de la ville. Les" rues sont jonchées de
débris.

Des condamnations
BELGAUM, 15 (Havas). — Toutes les

personnes arrêtées hier dans la région
de Belgaum , pour infraction à la loi
sur la gabelle , ont été condamnées à
un mois de prison.

Lss difficultés û§ Bl. Snowden
Pour boucher le trou

Le chancelier de l'Echiquier estime
qu'il lui faudra trouver, au cours de
l'exercice financier 1930-1931, une som-
me supplémentaire de 42,264,000 livres.
Il se propose de la trouver en ruainte-

r nant les droits Mac Kenna portant sur
les films cinématographiques, horloges,
•montres , automobiles, motocyclettes,
instruments de musique et tous leurs

^accessoires ; en maintenant les droits
sur la soie, sur les dentelles, la coutel-
lerie et les manchons de lampes à gaz ;
en augmentant de un penny par gallon
l'impôt sur la bière ; en portant de 4
shillings à 4,6 shillings dans la livre
le taux de l'income-taxe (cela produi -
rait un revenu supplémentaire de 21
millions de livres) ; en portant de 6
shillings à 7,6 shillings dans la livre le
taux des impôts sur les revenus excé-
dant 50,000 livres ; ' en modifiant les
droits successoraux, de manière à pro-
duire un revenu de 7 millions. Enfin , il
a proposé d'introduire immédiatement
un projet de loi sur l'imposition des
terres.

De cette manière, il espère pouvoir
boucler le budget de la façon suivante :
revenu total pour 1930 : 789,445,000 li-
vres ; dépenses totales : 787,209,000 li-
vres (731,809,000 livres de dépenses,
plus 55,400,000 livres pour la caisse d'a-
mortissements de la dette nationale),
soit donc un excédent prévu dé 2 mil-
lions 236,000 livres.

M. Churchill critique vivement
les nouveau x impôts

-LONDRES, 16 (Havas). — A la
Chambre des Communes, M. Churchill ,
ancien chancelier de l'Echiquier , con-
servateur, ouvre le débat sur le budget,
dont il fait une critique sévère.

« L'Angleterre, dit-il, est déjà la na-
tion la plus lourdement imposée. Or,
tandis que la France, l'Allemagne et
les Etats-Unis, nos principaux concur-
rents sur le marché mondial, opèrent
des dégrèvements afin de favoriser leur
commerce extérieur , les propositions
budgétaires de M. Snowden atteignent
un point où elles constituent une en-
trave au développement économique
du pays ».

M. Churchill ajoute que ni la dette
publique, ni le déficit du dernier exer-
cice, ni les prévisions de 1930 ne justi-
fient les nouveaux impôts. Le budget
ne pourra être amélioré que par la re-
prise de la vie économique qni est me-
nacée.

Plusieurs députés conservateurs et
extrémistes critiquent également le bud-
get, puis la discussion est aj ournée.

Le conflit qui divisait la Ghamke @t Se Sénat au sujet
des pensions a été r@s@Su par une transaction

Le budget est voté à une forte majorité

AU PARLEMENT FRANÇAIS

IJa discussion autour de
la péréquation des pensions
PARIS, 15 (Havas). — Le conflit qui

à l'occasion du budget de 1930 existait
entre le Sénat et la Chambre portait sur
la péréquation automatique des retraites
des fonctionnaires. Le Sénat , hostile à
cette péréquation, proposait simplement
une augmentation des retraites , calcu-
lée de telle manière qu'aucune ne soit
désormais inférieure à cinq fois sou
montant d'avant-guerre, taudis que la
Chambre était partisanie de cette péré-
quation automatique, suivant laquelle,
chaque fois qu'une augmentation de
traitement serait accordée aux fonction-
naires en activité, les pensions des
fonctionnaires en retraite seraient ma-
jorées dans la même proportion. La
Chambre discute ce matin pour la troi-
sième fois le budget de 1930/31 retour
du Sénat. Le rapporteur général, M. de
Chappedelaine, rappelle que le Sénat
a diminué les dépenses inscrites par la
Chambre de 95 millions de francs, et
augmenté les recettes de 7 millions,
ce qui serait traduit par un excédent
de 140 millions.

La commission des finances, après
modification de certains chapitres adop-
tés par le Sénat, propose à la Chambre
des dépenses s'élevant à 50 milliards 418
millions, les recettes étant en excédent
de 42 millions. La Chambre passe à la
discussion des articles modifiés par le
Sénat. Ceux-ci sont rapidement adoptés
ou rétablis dans le texte de la Chambre,
exception pour l'article 57 bis (péréqua-
tion automatique des pensions), qui fait
l'objet d'un amendement de M. Taurines
qui est renvoyé à la commission des fi-
nances.

l'amendement Taurines
est adopté

PARIS, 15 (Havas). — La Chambre
abordant cet après-midi la discussion de
l'amendement Taurines sur la revision

des pensions, a adopté, au début de la
séance, les deux premiers paragraphes.
Le troisième paragraphe est combattu
par M. Lafont , socialiste unifié , qui dé-
pose un amendement demandant sa sup-
pression. M. Tardieu prend la parole
contre cette suppression qui doublerait
les dépenses entraînées par l'amende-
ment Taurines.

M. Tardieu pose la question de con-
fiance contre la suppression , qui est re-
poussée par 317 voix contre 253. L'amen-
dement Taurines est ensuite adopté à
mains levées par 465 voix contre 120.
L'ensemble du projet de budget est
adopté. Le projet est de nouveau ren-
voyé au Sénat.

Le xotc
PARIS, 16 (Havas). — La Chambre a

adopté par 475 voix contre 2 un projet
tendant à l'augmentation des droits de
douane sur les voitures automobiles et
les pièces détachées, par l'établissement
de nouveaux tarifs spécifiques en rem-
placement de la taxe de 45 % ad valo-
rem. La Chambre avait repoussé précé-
demment par 430 voix contre 153, un
amendement socialiste qui tendait à su-
bordonner le relèvement des droits de
douane à l'application d'un plan de ra-
tionalisation de l'industrie automobile.

Le budget a enfin été voté en troisiè-
me lecture par 465 voix contre 120.
L'amendement transactionnel

au Sénat
PARIS, 16 (Havas). — Le Sénat a

adopté en troisième lecture l'ensemble
du budget par 275 voix contre 17. Par-
mi les articles adoptés par le Sénat , fi ;
gure l'amendement transactionnel voté
par la Chambre sur la proposition du
député Taurines pour mettre fin au con-
flit qui oppose les deux assemblées sur
la question de la péréquation des pen-
sions. Le Sénat a ratifié également le
projet adopté par la Chambre et ten-
dant à l'augmentation des droits de
douano sur les automobiles.

L'Angleterre descend du trône
naval et les Etats-Unis

y montent
L envoyé du « Journal » a Londres

écri t que le simplo curieux qui aurait
eu accès lundi dans la grande salle du
palais de Saint-James, ne se serait cer-
tes jamais douté qu'il assistait à l'un
des grands événements de l'Histoire. Il
aurait vu siroplemnt deux ou trois cents
invités, entassés autour d'une table en
fer à cheval et , au milieu, un homme
énonçant, d'un air morne, deux, trois,
cinq, six rapports adoptés à l'unani-
mité. Il se serait cru à une réunion
d'actionnaires. Pourtant, il aurait assis-
té , ni plus ni moins, à l'enterrement
du maître de la mer.

Telle était bien la réalité. Ce qui s'est
passé lundi , c'est la constatation de
l'abdication d'une maîtrise, vieille de
plusieurs siècles. Aussi quelle mélan-
colie dans l'attitude des délégués bri-
tanniques !

Ainsi, l'Angleterre abandonne aine
Etats-Unis la domination de la mer.
Les Américains auront la supériorité
des gros canons, la supériorité
des croiseurs, l'égalité dc toutes les au-
tres catégories de navires et une flotte
bieu plus concentrée que celle de la
Grande-Bretagne. Pour arriver à ces
résultats, ils doivent construire di~
grands croiseurs, tandis que les An-
glais réduiront leur contingent de croi-
seurs de 70 à 50. Voilà le vrai bilan.

La conférence
angio - égyptienne

M. Henderson défend les intérêts
de l'Empire britanni que

LONDRES, 15. — Parlant des négo-
ciations qui ont lieu entre la Gran-
de-Bretagne et l'Egypte, le « Times »
écrit qu'elles ont subi une complication
en raison des propositions nouvelles
faites par la délégation égyptienne. Ces'
propositions dépassent ce que M. Hen-
derson avait envisagé comme étant le
maximum des concessions anglaises.
Nous n'avons aucune raison de penser,
ajoute le journal , que le ministre des
affaires étrangères s'écartera de la li-
gne de conduite adoptée jusqu 'ici. L'ac-
tuel ministre des affaires étrangères
est, comme ses prédécesseurs, pénétré
de l'importance des intérêts de l'empi-
re britannique. Il ne peut être question ,
pour la Grande-Bretagne, d'admettre
pour le Soudan une sorte de condomi-
nion. Il ne peut non plus être ques-
tion de laisser occuper militairement
l'Egypte par un autrq pays et il ne peut
surtout pas être questiqn d'affaiblir le
contrôle de la Grande-Bre tagne sur
le canal de Suez.

La couverture financière
allemande est assurée

BERLIN, 15 (Wolff). — Le Reichs-
rat s'est réuni mardi sous la prési-
dence de M. Moldenhauer , ministre
des finances, et a voté les projets de
couverturo adoptés hier par le Reichs-
tag.

Le président a déclaré que, grâce à
ces projets, à l'emprunt Kreuger et
aux économies, on réussira à maîtriser
les difficultés financières.

La peine de mort dans l'armée
britannique

LONDRES, 16 (Havas) . — La Cham-
bre des lords a voté par 44 voix contre
12, un amendement demandant le main-
tien de la peine de mort dans l'armée
pour le crime de lâcheté et celui de dé-
sertion dont la Chambre des communes
avait voté l'abolition.

La France paie sa dette
envers les Etats-Unis

-WASHINGTON, 16 (Havas). — Con-
formément à l'accord pour le règle-
ment des dettes de guerre, M, Claudel ,
ambassadeur de France, a remis à M.
Mellon , chef du département du tré-
sor, pour 4 milliards 25 millions de
dollars or d'obligations du trésor de la
Républi que française en consolidation
de la dette.

ï»o bourgmestre de Berlin
sur la sellette

BERLIN, 15 (Wolff) . — L'ancien
bourgmestre de Berlin , M. Boss, qui
avait jusqu 'à mardi pour confondre ses
accusateurs, ne l'a pas fait. Le procès
qui lui est intenté s'ouvrira dans la
première quinzaine de mai.

X.es chômeurs
en Grande-Bretagne

Un demi-million de plus qu 'en 1929
LONDRES, 16 (Havas). — Le nom-

bre des chômeurs s'élevait le 7 avril à
1,675,400, ce qui représente une dimi-
nution de 1073 sur la semaine précé-
dente et une augmentation de 498,433
sur l'année dernière à pareille époque.

Finance - Commerce - Industrie
Bourse de Londres. — Il n 'y a pas de mo-

dification dans la situation générale. L'ap-
proche des fêtes de Pâques se fait sentir et
les ordres donnés par la clientèle sont fort
réduits. Quant aux professionnels, Us tra-
vaillent aotlvement les valeurs Internationa-
les. Dans l'ensemble, la tendance reste satis-
faisante. L'aisance monétaire favorise les va-
leurs à revenu fixe. Emprunts anglais et In-
diens fermes. Les fonds d'Etats étrangers of-
frent peu d'Intérêt ; notons toutefois una
légère amélioration des emprunts chinois.
Les chemins de fer anglais semblent mieim
disposés. Les lignes argentines sont fermes,
suivant l'amélioration du change. Aux va.
leurs Industrielles, tout l'Intérêt se porte
sur les Internationales activement travaillée»
par l'arbitrage. Les valeurs locales restent
calmes et Inchangées. Pétrolifères fermes.
Caoutchoutières négligées. Le groupe minier
offre peu d'intérêt.

La Balolse, Cle d'assnrences contre les ris-
ques de transports, Bàle. — Pour 1929, le
bénéfice net s'élève à 633,591 fr. 89. Le di-
vidende proposé est de 64 fr. par action. On
versera en outre 75,000 fr. au fonds de ré-
serve.

La Balolse, Cle de réassurances, Baie. —.
Pour 1929, le bénéfice s'élève à 150,000 fr.
Le dividende proposé est de 30 fr. par action.
Une somme de 25,000 fr. sera versée au
fonds de réserve qui s'élèvera ainsi à. 835,000
francs.

BOURSE DO 15 AVRIL 1930
L'approche des fôtes de Pâques, entraînant

une fermeture dea Bourses durant quatre
Jours, Incite les spéculateurs a restreindre
leurs engagements. D'autre part, les nouvel-
les de la Bourse de New-York sont moins
favorables, aussi plusieurs valeurs ont-elles
reculé encore ce matin. En valeurs bancaires,
l'on reste soutenu. Parmi les Trusts, très
gros mouvement en Electrobank sur la basa
des derniers cours. Motor-Columbus égale-
ment soutenue. Dans le groupe industriel.
Nestlé plus lourde, tandis que les autres ti-
tres se tiennent à peu près sur leurs cours
précédents. Enfin, en actions étrangères, ra-
oi_ dea suédoises et de la Royal Duto_,

Oours de
BANQUES & TRUSTS clôture

Banque Commerciale de Bâle ... 755
Comptoir d'Escompte de Genève 615
Union de Banques Suisses 690,'. -Boclété de Banque Suisse 833
Crédit Suisse 937
Banque Fédérale S. A 752
S. A. Leu & Co 732
Eleotrobank 1240
Motor-Colombus 1073
Indelect 916
Société Franco-Suisse Elect. ord. 610
I. G. fur chemlBChe Unternehm. 950
Ciment Portland Bâle 1176

INDUSTRIE
Aluminium Neuhausen 3140
Bally S. A. . 1413
Brown. Boveri & Co S. A 620
Aciéries Fischer 1060

i Usines de la Lonza 350
Nestlé _ Anglo-3wlss Cdr Mllk Oo 808

.. Sté Suisse-Américaine Broderie .. — .—
Entreprises Sulzer 1305 d
Linoléum Glublasco 274
Sté pr Industrie Chimique, Bâle 8414
Sté Industrielle pr Schappe, Bâle 3100 '
Chimiques Sandoz Bâle 4730
Ed Dubied & Co S. A 460 d
S. A. J. Perrenoud & Co 625 d
S A. J. Klaus. Locle 150 d

ACTIONS ÉTRANGÈRES
! Bemberg 373 fc
| A. E. G 215

Llcht & Kraft 050 fo
Gesf Urel 225
Hispano Amerlcana de Electrlcld. 2180
Italo-Argentlna de Electrlcldad .. 438
Sidro ord 271
Sevillana de Electrlcldad ,. 470
Kreuger & Toll 815
Allumettes Suédoises B 440
Separator 300
Steaua Romana 35
Royal Dutch 851
American Europ. Securities ord. . 296
Cle Expl. Ch. de Fer Orientaux 262 I

L'on a payé de plus : Crédit Foncier Suis- '
se 328. Continentale Linoléum Union 650.
Société Suisse-Américaine d'Electricité 228.
Société Sud Américaine d'Electricité 679. So-
ciété Financière Italo-Suisse 230. Aciéries
Bohler 188. Forces Motrices Laufenbourg ord.
1000- Machine» Oerlikon 840. Vagons SoWle-
ren 633. Ch. fer Bolgea priv. 87.78.

Bourse de Neuchâtel du 15 avril
Les chiffres seuls indiquent les prix faits,

d = demande. o = offre.
ACTIONS OBLIGATIONS

Banq. Natlon.il -.- Ê-Neu-^ !^ ff d
Compt. d'Esc. 613.— d • • f /« 907 84.50 „Crédit suisse 937.- d » • 5«. 918 .102.- d
Crédit foncier n. 575.- d CNeu. 3'/, 888 92.—
Soc. de Banq. s. 833.- d • • {* «B f-~ gLa Neuchâtel. . 415.- d » * f» . 8» »»-*g «
Cab.él . Cortalll.2225.— d C.-d.-F.SVi ttW 99-25 d
Ed.Dubled .SO. 460.- d • {*WPS 91.50 d
Clm. St-Sulp icell75.— • 5» . 9" 10*-S0 °
Tram. Neuc. or 485— d L<":le 3',, 1898 «•- «

. priv. 490.- d • *• • '«* ,9?'80 *
Neuch. Chaitm. 5.50 d » , 5°'°'9'b J""~ 2
Im. Sandoz Tra 250.- o grtd. . N. 4 «/. 100.- d
5al. des conc. . 250.- d b.DuWedaV iJVg 101.50 d
Klaus 150 — d Iramw. 4 «/o 1899 97.— d
Etab.Perrenoud 625!- d ij'""5 4. '« «j» ,"-50 d

buch. 5°/o 1913 100.25 d
Tau x d'eso. i Banque Nationale 3 %

Bourse de Genève du 15 avril
Les chiffres seuls Indiquent les prix faits
m = prix moyen entre offre et demandé.

d — demande. o = offre.
ACTIONS OBLIGATIONS

Bq. Nat. Suisse 588.— 4'A*'. F*d- 1927 — *—
Comp. d'Esc. 615.— 3'/. Rente suisse •
Crédit Suisse 937.50 m W. Différé SnSoc. de banq. s. 835.- UV. Ch.ttd.A.K. JJftT-
Union lin. gen. 736.50 Chem. Fco-Sius **°'̂ ™
Gén.élecQen. B 569.— 3'/, Joupie-Eclé «"«• ex
Fco-Suisse élec. 611.50 3'/»«Mura Sim, .f*'*°
. . prj v. H»/o Qen. à lots 116.80

Motor Colomb. 1073.50 f /. Genev. 1899 •
Ital. -Argent. él. 438.- 3°'» Fr,,b- 1903 n62 BO mInd. senev. Raz 956.- 1°'' ^**- ;aJ

lf
ZzLGaz Marseille 525.— m 3°/« V- Gen - 1919 '

Eaux Ivon. cap —.— *•/• Lausanne . —•—
Roy *. Dutch. 8SB!- S* Bolivia Ray 215-
Mine» Bor. ord 062.- Da'l"^eE

Save 
 ̂

*_ _
Totlscharbonna 569.— '° »Ch-F«nfrM -¦-
Trlfail . . . 43.50 £• ?U,\'I_£0StnflV-Nestlé . . . 810.50 t° ' J •_" '?"s 1(fcCaoutch. S. fin. 46.- ^' .̂ . ^ 310-AH«».t.«*d.B 441.- &. U>

b
Eg. .«M 310.

5o
¦l' iTotis c.hon. 458.—

Cinq en hausse : 20,21 K, 5,155, 27,04 %.
207,30, Stockholm 138,75. Cinq en baisse :
25,08 '/». 123,08 */ _ , 90.—, Oslo 138,10, Peso
200.—- Sur 55 actloas cotées : 36 sa hausse
ct 34 «a baisée.

Emissions radiophoniqu.es
d'aujourd'hui mercredi

(Extrai t du Journal « Le Radio »)
Lausanne : 7 h. 45, 13 h., 19 h. 30 et 22 h..

Météo. 15 h. 45, Orchestre Léonesse. 16 h.
45. Pour les enfants. 19 h. 32, «La culture
maraichère en grand ». 20 h., « L'art du

! disque ». 20 h. 30, Concert.
| Zurich : 16 h„ Concert. 18 h. SO, 19 h. et
I 19 h. 33, Conférences.

Berne : 15 h. 56, Heure de l'observatoire
de Neuohâtel. 16 h. et 17 h., Orchestre du
Kursaal. 19 h. et 19 h. 30, Conférences.

Munich : 19 h. 15, Guitare . 20 h.. Orches-
tre de la station. 21 h. 30, Soirée suédoise.

Lattgenberg : 20 h., « Les maîtres de l'o-
pérette s 20 h. 45, Orchestre de la station.

Berlin : 19 h., Musique récréative. 22 h.
30, Jeux de cartes.

Londres (Programme national) : 13 h.,
Musique légère. 14 h., Ballades. 16 h. 45,
Orgue. 18 h. 40 , Suites de Bach. 19 h. 45.
Vaudeville. 22 h., Programme suédois.

Vienne : 20 h. et 21 h. 30, Programme sué-
dois. „ , _ _ .

Paris : 12 h., Conférence. 15 h. 45 et 21 h.
30, Quintette. 19 h. 05, Causerie. 20 h.,
« La via de Bohême » de Pucclnl.

Milan : 12 h., Concert. 19 h. 15. 20 h. 30
et 21 h. 15, Orchestre.

Rome : 17 h. 30, Concert. 21 h. 02 , Opéra
ou concert.
w,S/s//////// **V-S/ *^^^

IM FEUILLE D 'AVIS DE NEUCHA-
TEL. — Abo nnement dans la Suisse
entière : 3 mois 3 f r .  75 , 6 mois 7 f r .  50,
i an 15 f r .
YAr*v*vs*v//// **vstY*v*r/r/r^̂ ^

Des automobilistes
brûlés vifs

CRESSWEL (Derby), 16 (Havas). —
Une automobile ayant dérapé, s'est
écrasée contre un poteau télégraphi-
que et a pris feu. Les automobilistes
ont été brûlés vifs.

Le feu à la mme
Les minenrs sont saufs

CATTOVITZ, 15 (Wolff). — A la mi-
ne Oheim, près de Cattovitz, un in-
cendie s'est déclaré qui s'est si rapide-
ment propagé qu'environ 150 mineurs
ont été empêchés de sorti r par les is-
sues habituelles et que, pour les proté-
ger de la fumée et du feu, on à du fer-
mer les portes de sécurité. Le travail
des pompiers accourus très nombreux
a été rendu difficile à cause cle la fu-
mée. Treize lances ont été mises en
action. Pendant quelque temps le ser-
vice des eaux a suspendu sa distribu-
tion aux particuliers, afin que l'eau né-
cessaire à l'extinction soit en quantité
suffisante. Après trois heures d'efforts
les pompiers ont pu quitter les lieux.
Les mineurs qui se trouvaient sous ter-
re ont réussi à quitter le chantier en
passant par des sorties éloignées du
foyer de l'incendie. Les dégâts sont
extrêmement importants.

4a psmSciiue au cinéma
Dix-sept morts et autant de

blessés
PALERME, 15. — On annonce encore

les détails suivants sur l'incendie qui
s'est déclaré dans le cinéma de Licata,
province de Girgente :

Le film ayant pris feu, les flammes se
sont rapidement propagées à la salle.
Le malheur n'aurait pas été si grave si
la lumière ne s'était pas brusquement
éteinte. L'obscurité augmenta la pani-
que des spectateurs qui se ruèrent vers
la sortie'. Le désordre fut tel que de
nombreuses personnes ont été piétinées
et étouffées. Quinze personnes sont
mortes dans le cinéma, deux à l'hôpital,
dix-sep t' ont été blessées, dont onze très
grièvement. Les victimes sont pour la
plupart des jeunes gens de neuf à quinze
ans.

Les mouvements ouvriers
à Bâle et à Zurich

Les ouvriers sur bois n accordent pas
de secours aux grévistes de Bâle

BALE, 15. — La pluie qui ne cesse
de tomber n'a pas été sans avoir une
certaine influence sur la grève de Bâle ,
car de nombreux ouvriers du bâtiment
qui s'étaient déclarés prêts à reprendre
le travail ne l'ont pu en raison du mau-
vais temps.

Le « Basler Vorwërts » annonce que
l'action de solidarité des communistes
et organisations sympathisant avec eux
en faveur des grévistes se poursuit et
que la collecte a déjà produit 12,000 fr.,
ce qui permettra de verser un petit se-
cours en espèces aux grévistes.

Par 647 voix contre 139 les ouvriers
du bois qui font la grève ont confirmé
leur décision antérieure de ne pas ac-
corder de secours de grève aux ouvriers
du bâtiment , dont la grève a été déclen-
chée de manière irrégulière.

Un membre du comité de grève des
ouvriers du bois, qui avait participé à
une assemblée de l'opposition a été, par
550 voix contre 170, exclu du comité
de grève en raison de ses sympathies
pour les communistes. Le « Basler Vor-
¦wârts » annonce qu'une instruction est
ouverte contre M. Wiedmer , secrétaire
des ouvriers du bâtiment et du bois, qui
a battu M. Arnold , rédacteur du « Bas-
ler Vorwârts », à la suite de calomnies
répandues sur son compte.

Condamnation d un diffamateur
BALE, 15. — Lors de la grève des

employés de la maison Affolter , Chris-
ten et Cie S. A-, deux feuilles volantes
avaient été distribuées. Elles criti-
quaient les patrons et les ouvriers
chrétiens sociaux qui étaient qualifiés
de la façon la plus violente de traî-
tres et auxquels le conseil était donné
de se pendre ou de se noyer.

Les patrons et les ouvriers , membres
de l'Association chrétienne sociale ont
porté plainte pour atteinte à l'hon-
neur contre A. Keller , secrétaire de la
section de Bâle, des ouvriers métallur-
gistes communistes dissidents , qui avait
distribué ces tracts et qui était consi-
déré comme étant leur auteur.

La cour d'assises a condamné Keller
à 300 fr. d'amende , au paiement des
frais ordinaires et extraordinaires , et
au versement d'une somme de 20 fr.
à chacun des 33 plaignants.
Un ultimatum des maçons communistes

à Zurich
ZURICH, 15. — Le groupe communis-

te des maçons et manœuvres de la
place de Zurich a été convoqué lundi
en une assemblée au cours de laquelle
il a été décidé d'adresser aux entrepre-
neurs un ultimatum. Celui-ci réclame
pour les maçons un salaire minimum
de 2 fr. l'heure et 1 fr. 70 pour les ma-
nœuvres. La durée du travail en été ne
devrait pas être supérieure à 47 heures
et demie. Les ouvriers devraient avoir
le droit de contrôle sur les chantiers et
les engagements. La grève commencera
jeudi si une réponse satisfaisante n'est
pas donnée jusqu 'à mercredi à 18 h.

Les entrepreneurs zuricois s'occupe-
ront mercredi de ces demandes qu'ils
repousseront selon toute probabilité. Ils
déclareront qu'ils ne veulent pas trai-
ter avec un groupe de grévistes. En re-
vanche, les pourparlers en cours avec
le syndicat concernant le renouvelle-
ment du contrat de travail seront pour-
suivis et l'on espère arriver à une en-
tente.

Pourquoi des enfants
sont maussades

Il est facile de ies rendre
de b©Kss _ humeur

Même lorsqu'il eBt désagréable, fiévreux,
indisposé, constipé ou enrhumé, la saveur
agréable de « Calliig > — Sirop aux ligues
de Californie — plait toujours à l'enfant et
« Califig » ne manque Jamais d'avoir une
action adoucissante sur l'intestin et d'assurer
des selles régulières. Des millions de mères
dans le monde entier , portent leur chois
sur ce laxatif doux et d'une inoculté abso-
lue. Elles savent qu'une cuillerée à café de
« Califig » donnée au bon moment main-
tient l'enfant éveillé et en bonne santé.
« Califig » ne renferme aucune substance
narcotique ni soporifique. « Califig J> n 'occa-
sionne aucune colique et n 'agit pas de ma-
nière excessive.

Pour les enfants de tous âges, aussi bien
que pour les adultes, demandez « Califig »,
avec mode d'emploi sur le flacon. Exigea
le véritable « Califig ». En vente dans tou-
tes les pharmacies au prix de 4 fr. 75 Î9
grand flacon et de 2 fr. 50 le petit flacon.

Une date : Œ1MP§

IVendredi 
18 awBî É

Un événement : Ij3||
La présentation sensationnelle ||3

La nuit li@if à nom |l
de Henry KISTEMAECKERS ! |

Film entièrement par é en français
Marie BELL - HPIIIT EOUS0ELL HfJim GERALD et Jean MURAT i :

Au PAL.ACE |
Location Ouverte Téléphone 1 \.52 jj
AVIS. - Toutes les faveurs et réduc- ffi. ' jj
tions sont rigoureusement çuspcn- I j

venez tous voir au Comptoir de
lUTçucliâ.tel,

l'ÉtÉÉ f.l.i.1
Démonstrations tous les jours de 10 à

13 h. et de 14 i 17 h.
S'adresser au Stand de Electroraatic S. A.

CINEMAS.
Théâtre : Son meilleur ami.
Caméo : Le cbien de Baskerville.
Apollo : La symphonie nuptiale.
Palace s La Piste da 1898. ,

Carnet du j our

Nouvelles suisses
Un cycliste trouve la mort

dans un bassin
ZURICH, 15. — M. Emile Dietlker, 30

ans, de Hôngg, a été retrouvé noyé dans
le bassin d'un parc à Altstetten. On sup-
pose que, circulant à bicyclette, il aura
fait une chute et , ayant perdu connais-
sance, sera tombé dans le bassin pro-
fond de 2 mètres et demi.

Condamnation d'un comptable Infidèle
SOLEURE, 15. — La cour d'assises so-

leuroise a condamné à 16 mois de pri-
son, deux ans de privation des droits
civiques, au paiement d'une indemnité
et aux frais, le nommé Willy Rutz ,
comptable à Soleure, âgé de 29 ans, qui
avait commis des détournements se
montant à 24,500 fr. au préjudice de
l'entreprise de menuiserie qui l'em-
ployait.

Pris d'une crise d'épilepsie,
un manœuvre tombe à l'eau et se noie

MOGELSBER G (Bas-Toggenbourg), 15.
— M. Fritz Haueter , 37 ans, manœuvre,
a été pris d'une crise épileptique alors
qu'il retirait du gravier dans le Neckar,
est tombé dans la rivière et s'est noyé.

Une auto enf once une barrière
Un tné

FRAUENFELD , 15. — Lundi soir,
une automobile venant de Winter-
thour et occupée par quatre habitants
de Frauenfeld s'est jetée avec force
contre le pilier de la balustrade du
passage sur voie entre Wiesendangen
et Attikon. L'automobile, entièrement
démolie, est restée prise dans la ba-
lustrade. Un des occupants du véhicu-
le, M. Emile Holzer , conseiller muni-
cipal , très grièvement blessé, a suc-
combé quelques heures plus tard à
l'infirmerie de Frauenfeld.

Condamnation d'une bande
de jeunes cambrioleurs

SCHAFFHOUSE, 15. — Le tribunal
cantonal schaffhousois s'est occupé d'u-
ne bande de sept jeunes gens de 16 à
20 ans qui n'avaient pas commis moins
de vingt-huit vols simples et avec ef-
fraction.

Le tribunal a condamne le chef de la
bande, qui aura d'ailleurs encore à ré-
pondre avec un de ses complices de
vols avec effraction dans des kiosques
commis à Zurich , à neuf mois de péni-
tencier et à un an de privation des
droits civiques. Les trois autres inculpés
paraissant avoir proportionnellement le
plus de délits sur la conscience ont été
condamnés à huit mois de pénitencier
et un an de privation des droits civi-
ques. Enfin , trois autres, moins chargés,
ont été condamnés respectivement à six
semaines, huit et trois jours de prison,
avfif. sursis.

Garçonnet brûlé à mort
par du pétrole

REBSTEEST (Rheintal), 15. —Un gar-
çonnet de six ans, le petit Stegmuller, te-
nait près du fourneau allumé, un réci-
pient contenant du pétrole. Celui-ci fit
explosion et l'enfant fut horriblement
brûlé. Le pauvret n'a pas tardé à suc-
comber.

Obligé d'atterrir, un avion
suisse subit quelques dégâts
ZURICH, 15. — L'aviateur Walter

Ackennann effectuant le service régu-
lier Zurich-Berlin, pour la compagnie
Ad-Astra, Zurich, avec l'avion trimoteur
« Fokker C. H. 190 », avec lequel Mittel-
holzer effectua récemment son raid en
Afrique, dut, hier matin, en raison du
mauvais temps, atterrir à Stuttgart.

L'après-midi, il décida de rentrer à
Zurich. Une demi-heure après le départ,
un des moteurs cessa de fonctionner. Le
pilote poursuivit sa route, car l'avion
pouvait parfaitement tenir l'air avec
deux moteurs seulement. Cependant, un
quart d'heure plus tard , le second mo-
teur cessï» également de fonctionner et
force fut au pilote d'atterrir. Il y réus-
sit heureusement sans se faire de mal,
mais l'appareil fut quelque peu endom-
magé. Le train d'atterrissage et les ailes
se brisèrent. Par contre, la cabine resta
intacte. Il n'y avait pas de passagers à
bord do l'appareil. C'est près de Kir-
chenhausen , entre Geisingen et Immen-
dingen sur le Danube que s'est produit
l'accident.

L'arrêt des moteurs s'explique par le
fait qu'en raison de la pluie qui tom-
bait, de l'eau est entrée dans les réser-
voirs au moment où on les remplissait
de benzine.

Fin de la grève de Lugano
LUGANO, 15. — La grève des ouvriers

sur bois qui durait depuis deux mois
est terminée. Dans les chantiers où cela
esl possible, le travail sera repris immé-
diatement ; dans les autres, après Pâ-
ques seulement. Mardi matin , les grévis-
tes ont fait une dernière manifestation.
Le nouveau contrat de travail prévoit
que les salaires de 70 et 80 c. seront por-
tés à 90 c. et 1 fr. 10 à l'heure. Les sa-
laires de 1 fr. 15 et 1 fr. 25 sont aug-
mentés suivant les cas de 5 et 10 c. A
partir de 1932, les ouvriers auront de 3
à 6 jours de vacances par année, si cet-
te mesure est appliquée à ce moment-là
par toutes les entreprises du canton.

LONDRES, 15. — On mande du Caire
au « Daily Telegraph » : Après avoir
lutté un jour et demi , on a réussi à ar-
rêter une invasion de sauterelles , em-

F
êchant ainsi ces insectes de causer à
agriculture des dégâts énormes.

Tempête et neige au pied
des Pyrénées

-PERPIGNAN, 16. — Le mauvais
temps sévit depuis trois jours. Des ra-
fales de pluie et de vent s'abattent sur
le Roussillon , la Cerdagne et dans le
Vallestir. La neige est tombée sur le
littoraL

_—¦_——_—_¦

Une victoire sur.» les sauterelles

feSllSUîSEllTS j

OPËRCS, MIIllS
qui relevez d'une longue maladie, qui
êtes encore ébranlés par une opération,
qui souffrez constamment d'une grande a
fatigue, n'attendez pas qu'U soit trop I
tard- i

Vous devez tonifier votre organisme. I

(Quina, Substances extrnetives do la
viande et Larro-Phosphate He Chaux)
est un véritable réservoir d'énergie.
U a l'avantiige iio réunir en lui trois I
toniques dont , chacun pris isolément
aérait déjà suffisant pour obtenir

FORCE
VIGUEUR

SANTE ,

La tutelle des Etats-Unis
LONDRES, 15. — On mande de New-

York au « Times » : M. Borno, président
d'Haïti, a ajourné sine die la réunion
du Conseil d'Etat , rendant ainsi impos-
sible l'élection du président' de la ré-
publique provisoire. Ses partisans dé-
clarent qu'il a agi ainsi parce qu'il
avait appris que quelques membres du
Conseil d'Etat comptaient manquer à
leur promesse d'élire M. Roy et qu'il
craignait de voir élire le général The-
zan. Sachant, d'autre part , que le gou-
vernement des Etats-Unis ne connaît
pas d'autre président que M. Roy, M.
Borno a supprimé l'élection et se pré-
pare à créer une majorité en faveur de
M. Roy en nommant de nouveaux mem-
bres au Conseil d'Etat

. m X m  

Un stand qui attire l'attention de tont
le monde o'est le stand de l'Astra, fabri-
que d'huiles et de graisses alimentaires
S. A. à StefflsbourK près Thoune. Nous
y voyons un modèle de l'usine en activité
qni nous permet de suivre la fabrication
de oes produits connus et appréciés dans
toute la Suisso.

L'huile et la graisse Astra sont de purs
produits végétaux. Comme matière pre-
mière la fabrique n'emploie que dos ara-
ohides, mieurx connues sous le nom do
<: cacahuètes ». 40-50 tonnes de ces graines
sont triturées journellement an moyen da
prossos hydrauliques. L'huile d'arachido
ainsi extraite a toutes los bonuea qualités
de l'huile d'olive et trouve en partie son
écoulement dans lo commerce, en partie
elle est transformée en graisso comestible,
la graisse Astra, pure, blanche ou jaune.
La graisse Astra mélangée do beurre na-
turel du pays se présente comme nouveau
produit.

P O L I T I Q UE ET I N F O R M A TION G É N É R A L E
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Conservation
des œufs

Silicate de soude cEyoline »

DROGUERIE

VIÉSEL
NEU.HATEL

Seyon 18 — Grand'Rue 9
b% S. E. N. & J . 5 X

M NOUVEAU CHOIX DE

I SOUS-VÊTEMENTS
I ET PYJAMAS
't ' " 'i1_ ohez

§ GUYE-PRÊTÉE
H  ̂ Saint-Honoré - Numa Droz

Café-restaurant
brasserie (un dee meilleurs d'Y-
verdon), à vendre, dans belle si-
tuation et k de bonnes condi-
tions. — S'adresser & J. Pilloud,
notaire, Yverdon.

La semelle crêpe
caoutchouc naturel t
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SO UPLE,
/REPOSANTE, ÉCONOMIQ UE

Indispensable pour chaussures
d 'ENFANTS et de SPORT.

BARBET Se Gie
MERCIERS NEUCHATEL BONNETIERS

CRA VA TES
GRAND ASSORTIMENT

S. E. N. & J. 5 % T. E. N. & J. 5 %
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Â la Ménagère
2, Place Purry NEUCHATEL Téléphone 714

Sacs de touristes — Ustensiles pour les courses
Outils de jardin, arrosoirs toutes grandeurs

Petits paniers pour les œuf s et grand choix
d'articles nickelés et autres pour cadeaux

de Pâques — Belle exposition
Timbres escompte N. et J. 5 %
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Edmond BERGER Ru«»̂ f-

Bon café
en village industriel du Jura, k
vendre k bas prix ; cause de dé-
part. S'adresser J. Pilloud, not.,
YVERDON. 

A VENDRE
un camion k ressort, un char K
échelle, un hache-paille , chea
Fritz Roth, Pertuls du Soo 26.

Café
des fêtes
Cet excellent mélange avec
Moka d'Arabie est de
nouveau en vente au prix de

fr. 3- le V, kilo
jusqu'à Pâques.

Rôtisserie de cafés

L. PORRET
Pâlisserie-Tea-room

très bien établie et située avan-
tageusement, à Yverdon, à vendre
pour cause de départ. — S'adres-
ser J. Pilloud, notaire, Yverdon.

M^mnw^?/

Souliers de tennis, canevas
blanc, semelles pur crêpe
pour dames. . . . .  8B 50
pour messieurs . . . S.50

5% Timbres du S. E. N. & T.

M A I S O N  AYANT I N T R O D U I T LA
MARQUE « FLEE7-F007 » DÈS SES

DÉBUI S, EN SUISSE

(^Sauwimet)
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Chronique régionale
Chambre eanfonale

du commerce, de l'industrie
et du travail

Réunie en assemblée plénière à Neu-
châtel , la chambre a voté les résolu-
tions suivantes :

Assurance-vieillesse
Considérant que le projet de loi fédé-

rale sur l'assurance-vieillesse et l'assu-
rance-survivants, présenté par le Con-
seil fédéral, répond dans son ensemble à
ce qu'on en attendait ; que l'inégalité de
traitement à laquelle seront soumis les
assurés, suivant leurs moyens d'existen-
ce, pendant' une période de transition
de quinze ans, doit être acceptée par es-
prit de solidarité ; que tout remanie-
ment dans l'économie du projet abouti-
rait fatalement à la remise sm- le chan-
tier de toute la question et conséquem-
ment renverrait à un nombre indéter-
miné d'années la mise sur pied de cette
œuvre sociale ; que l'essentiel est d'ar-
river à une prompte mise en vigueur de
la loi en tenant compte dans la mesure
du possible des observations formulées,
pour ces raisons, la chambre approuve
les principes contenus dans la loi.

Chômage
Considérant l'extension inquiétante du

chômage ; les charges énormes qui in-
combent de ce fait aux caisses d'assu-
rance-chômage publique et privées ; les
perspectives d'avenir très incertaines ;
la situation extrêmement précaire d'un
nombre croissant de chômeurs ayant
épuisé les indemnités de chômage aux-
quelles ils avaient droit ;

Ja Chambre cantonale du commerce,
de l'industrie et du travail demande au
Conseil d'Etat du canton de Neuchâtel :
d'envisager avec bienveillance l'aug-
mentation de la subvention cantonale
aux caisses de chômage plus particuliè-
rement mises à contribution par la
crise ; d'étudier la création d'occasions
de travail ; d'entreprendre les démar-
ches opportunes auprès de la Confédé-
ration pour obtenir une augmentation
de ses allocations et le subventionne-
ment des chantiers de travail.

La Chambre prie en outre le Conseil
d'Etat : d'intervenir auprès des com-
munes de la Chaux-de-Fonds, du Locle
et de Neuchâtel, en vue d'obtenir une
augmentation de leur subvention ; de
recommander d'une manière pressante
aux autres communes de subventionner
les- caisses de chômage ; de prendre
l'initiative d'une conférence des repré-
sentants des cantons et des principales
communes intéressées avec l'autorité fé-
dérale dans le but d'examiner la pro-
longation des secours de chômage en
fournissant aux caisses les moyens fi-
nanciers nécessaires.

L'horlogerie suisse et les
nouveaux tarifs douaniers des

Etats-Unis
Lundi , les représentants de l'indus-

trie horlogère et des branches annexes
se sont réunis à Neuchâtel, sous la pré-
sidence de M. E. Tissot, président de
la Chambre suisse d'horlogerie.

La Chambre suisse d'horlogerie avait,
en effet, appris que le « Conférence
committee » chargé de régler les diver-
gences qui se sont élevées, au sujet du
nouveau tarif douanier entre le Sénat et
la Chambre des représentants des Etats-
Unis, divergences touchant l'horlogerie
en particulier, avait pris comme base
de discussion, un compromis signé,
l'année passée, entre un petit groupe
d'exportateurs et les fabricants yan-
kees.

Mis au courant de la situation et in-
formés que les pourparlers en Améri-
que seraient probablement terminés
dans dix jours, les fabricants et expor-
tateurs réunis à Neuchâtel ont décidé
d'envoyer à la légation suisse de Was-
hington, par l'intermédiaire du dépar-
tement fédéral de l'économie politique,
un télégramme pour le prier d'interve-
nir auprès du « Conférence committee >
et de le prier de: ne pas fonder la dis-
cussion sur un compromis qui, du cô-
té suisse, a été signé par des exporta-
teurs agissant seuls, sans le consente-
ment de la Chambre suisse de l'horlo-
gerie, et sans mandat d'aucune associa-
tion.

Un télégramme a, en oulre, été en-
voyé, pour protester contre les tarifs
projetés et demander le maintien des
droits de 1922. Les fabricants et expor-
tateurs suisses admettent bien certaines
modifications, en1 faveur des fabri ques
yankees, qui ont formulé de légitimes
revendications, mais ils considèrent
comme une grave menace pour notre
industrie horlogère, l'adoption éven-
tuelle de nouveaux droits, sur la base
d'un compromis qu'en grande majorité,
ils désapprouvent.

FLEURIER
Concert de I/Espérance

(Corr.) C'est devant une salle pleine
que l'Harmonie l'Espérance a offert à
ses membres honoraires et passifs un
concert dont chacun a été satisfait.

Sous l'experte direction de M. A.
Miéville, professeur, cette société a très
bien exécuté son programme.

Dans la grande fantaisie sur des mo-
tifs de Franz Schubert, l'entrée des
cuivres donnée avec puissance, a fait
impression. Les effets étaient bien mar-
qués, l'accompagnement était en géné-
ral nn peu fort.

Soirée d'automne, ouverture de con-
cert, composée par M. Miéville, a fait
honneur à son auteur et aux exécu-
tants.

Le programme était composé de mor-
ceaux plus difficiles que ceux donnés
au printemps passé, ce qui est un pro-
grès pour la société.

Relevons aussi le solo de clarinette
par M. O. Limacber, qui a été très bien
exécuté. Ce soliste paraissait toutefois
un peu timide ; il a été accompagné
à la perfection par Mlle Wyss. La co-
médie n'a pas rendu ce qu'elle aurait
dû , par suite de circonstances spécia-
les.

Nous pouvons féliciter l'Harmonie
l'Espérance pour son beau concert,
mais le public aurait pu manifester
son approbation par des' - applaudisse-
ments un peu plus nourris.

NOIRAIGUE
Conseil général

(Corr.) C'était hier l'avant-dernière
séance de la législature. Ordre du jour
peu chargé, qui fut liquidé sans grande
discussion.

Le Conseil général, tout d'abord ,
prend acte avec regret de la démission
de M. Jules Guyot, qui a quitté la loca-
lité et qui fut pendant de longues an-
nées un membre fidèle et dévoué du
Conseil communal et de la commission
scolaire.

Il accepte ensuite la demande d'agré-
gation du citoyen Louis Tondini.

Il accorde enfin nn crédit de 800 fr.
destiné à l'amenée de l'eau au cimetière.

- C'est une mesure qui sera accueillie
avec satisfaction par le public, car jus-
qu'à maintenant , il fallai t, pour l'entre-
tien des tombes, transporter l'eau de-
puis le village. Il y a quelques années,

' Mme Vautravers-Jeannet avait bien
voulu, pour remédier à cette situation ,
céder gratuitement à la commune sa
part de co-propriété de la « source aux

o renards » et nos autorités ont estimé
avec raison que cette amélioration ne
devait plus être différée.

Dans les divers, des réclamations sont
faites concernant la fermeture de la fon-
taine des chemins de fer. Ces doléances
seront transmises à qui de droit.

Le président du Conseil communal an-
nonce une prochaine séance pour discu-
ter les comptes 1929 qui bouclent d'une
façon inespérée.

LIGNIÈRES
Paroisse indépendante

(Corr.) — Pour remplacer M. E. Bur-
ger, qui prend sa retraite après 31 ans
de ministère à Lignières, la paroisse in-
dépendante vient d'adresser un appel à
M. C. Brodbeck, actuellement pasteur
auxiliaire au Locle.

: _ — ' 

Une visite au Comptoir
II

Passez maintenant le seuil d'une salle
où éclatent les mille couleurs des tapis
d'Orient aux laines si moelleuses. La
vendeuse, Mme Burgi, complète l'amé-
nagement de son stand, par des anti-
quités, pièces d'ameublement ou objets
d'art, qui donnent un air si confortable
à un salon ou à un hall.

Puis, vous montez au premier étage.
Une musique vous y accueille qu'on di-
rait provenir d'un puissant orchestre.
Mais, c'est l'amplificateur de la maison
« Hercule » qui vous procure ce plaisir.
M. René Pingeon , de la fabrique « Her-
cule », expose des pianos d'un montage
très soigné et remarquables, au premier
coup d'œil, par la qualité de leur bois
et l'originalité de leurs dessins. En ou-
tre, vous pouvez choisir un de ces ac-
cordéons qui font la renommée de la
maison.

Sous un plafond de banderolles rou-
ges et vertes, la librairie Delachaux et
Niestlé a arrangé un étalage de livres
de prix, d'éditions soignées, de super-
bes reliures. En outre, vous pourrez ad-
mirer des serre-livres, véritables oeu-
vres d'art et des articles de maroquine-
rie d'un très beau travail.

Au stand Schinz-Michel et Cie, vous
vous croyez dans un musée où on a
réuni les plus riches faïences et porce-
laines. Il y a du Meissen : tasses, sou-
coupes, baguiers, bols et statuettes dont
on connaît la finesse, la qualité de l'é-
mail. Puis des objets sortant des ma-
nufactures de Nymphenbourg, qui satis-
font le goût de l'ancien et le goût du
moderne ; des porcelaines qui portent
la marque d'une autre fabrique bava-
roise, celle de Rosenthal, un dîner sor-
tant de la manufacture royale de Co-
penhague, et aussi les produits de la
fabrique anglaise Wedgwood, qui livre
en particulier des porcelaines don t la
décoration s'impose des motifs orien-
taux et dont les couleurs chatoyantes
fon t l'admiration des connaisseurs.

Encore des couleurs et des formes
harmonieuses au stand Kuffer et Cie.
Grands lustres, lampes de table, de bu-

reau, qui ont toutes leur cachet parti-
culier, bien moderne. Et aussi, grands
appareils frigorifiques, en usage dans
les hôtels, articles pour radios, brû-
leurs et téléphones. En somme, présen-
tées avec goût, quelques-unes des mul-
tiples applications de l'électricité.

Après l'utile, l'agréable. Une belle
collection d'obj ets d'art exposée par
Mmes Munsch, Lehmann, Marti et Mlles
Alice Peilion, A. Heid, Marie Evard ,
Anne Humbert et Violette Matthey,
membres de l'Union féminine suisse des
arts décoratifs. Vos yeux charmés iront
des gravures, pastels et petites sculptu-
res aux pochettes en batik , des brode-
ries aux porcelaines peintes et aux po-
teries décorées, des tissages à la mar-
queterie.

Et, pour compléter cela, voici encore
des objets en cuir repoussé de Mme
Augsburger, des reliures parchemins,
des cartonnages de M. Bouvier, la re-
marquable série de faïences décorées
par M. Theynet, et la ferronnerie d'art
de M. Louis Guillot, qui expose des lus-
tres admirablement travaillés, des poi-
gnées de porte, des bougeoirs, des cen-
driers, etc.

Devant les expositions des fabriques
de meubles, on ne peut presque plus
parler « d'industrie », tant on remarque
de recherche dans la ligne et les ensem-
bles. En outre, la qualité des matières
employées ajoute encore à l'effet esthé-
tique. •

Au stand Skrabal, décore par 1 « Oeu-
;vre », on admire une chambre à cou-
cher, avec une ravissante toilette, et
surtout un bureau en ébène, qui fait
honneur à la fabrique de Peseux.

Chez Perrenoud et Cie, c'est une su-
perbe chambre à manger, en acajou
drapé, une petite table de forme très
originale, pour véranda, un « cosy-
corner » avec rayons pour livres, et une
chambre d'enfant ou de jeune fille, très
claire et très simple.

Encore de la musique avec les gra-
mophones Paillard, une marque suisse
toujours en vogue.

(A suivre).

Dans sa séance du 15 avril 1930, le
Conseil d'Etat a délivré le diplôme d'é-
lectro-technicien à Renaud Robert,
originaire de Couvet, domicilié à Neu-
châtel ; Guibert André, originaire de
Villars-sous-Yens et Neuchâtel, domici-
lié à Neuchâtel ; Hobohm Alfred-Karl,
originaire de Westphalie, domicilié à
Neuchâtel ; Strœle, Pierre-Louis, origi-
naire de Neuchâtel, domicilié à Neu-
châtel ; Piton Philippe-Charles, origi-
naire de Neuchâtel, domicilié à Neuchâ-
tel ; Pierrehumbert Fritz-Alfred, origi-
naire de Saint-Aubin, domicilié à Saint-
Aubin ; Droz Albert-Louis, originaire
de la Chaux-de-Fonds et du Locle, domi-
cilié à Neuchâtel.

Le diplôme de mécanicien-technicien
est délivré à Ariste-Ulysse Montandon ,
originaire de la Chaux-de-Fonds, domi-
cilié à Neuchâtel.

Les détournements de
Charles Guinand

Nous avions reproduit l'information
de la « Sentinelle » disant que le rap-
port des experts, dans l'affaire Librai-
rie-Edition était déposé et constatait des
détournements s'élevant à la somme de
300,000 francs.

L'Agence télégraphique suisse dément
cette information et dit que le rapport,
n 'étant pas terminé, ne peut être dépo-
sé et qu'il est, par conséquent, impos-
sible d'articuler un chiffré.

La « Sentinelle » admet sans difficul-
té, la version de l'Agence télégraphique,
concernant le dépôt du rapport et ajou-
te que les experts se heurtent à des
complications très difficiles à débrouil-
ler.

LE LANDERON
Les promotions

(Corr.) Dimanch e eut lieu notre fê-
te des promotions. En dépit du temps
un peu frais et inclément, les cœurs
enfantins étaient en joie.

Après le traditionnel cortège dans
les rues principales, la cérémonie offi-
cielle se déroula dans la grande salle
communale. Discours de M. C. Gicot,
président de la commission scolaire,
chants des enfants et des chœurs
d'hommes l'« Aurore » et I'« Eintracht »,
morceaux entraînants de notre fanfare ,
la « Cécilienne», alternèrent avec la
distribution des mentions aux élèves
les plus méritants.

Puis, garçons et fillettes s'empressè-
rent d'ailer renouveler leurs prouesses
équestres en enfourchant les chevaux
admirablement dressés de «la mère
Tissot » ou en s'exerçant dans notre
noble sport national du tir , en mutilant
d'inoffensives pipes.

Comme partout, la fête de la jeunesse
est toujours la vraie fête populaire. Elle
a le don d'éveiller chez les aînés et les
vieux d'agréables souvenirs qu'ils re-
vivent, ce jour-là, avec notre gent éco-
lière.

La foire
(Corr.) Le temps maussade et froid

de lundi a légèrement nui à notre foire
au bétail. Bon nombre d'agriculteurs de
la montagne se sont abstenus d'y venir.
Peu de bœufs. Le marché aux porcs
fut assez animé. Les prix se maintien-
nent élevés. Voici quelques données sta-
tistiques : ..entrées sur le champ de foi-
re, 78 pièces de gros bétail, 305 porcs.
La gare a expédié 12 vagons.

Diplômes délivrés

CORRESPONDANCES
(Lt journal réserve un .fiait.
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Chambrelien, le 8 avril 1930.
Monsieur le rédacteur,

Pourrlez-vous faire paraître dans votre ho-
norable Journal la lettre Incluse :

Nos administrations aiment le travail exé-
cuté consciencieusement et chacun peut en
voir les résultats à la gare de Chambrelien.
En effet les employés des C. F. F. préposés
k l'entretien et à l'embellissement des abords
de la vole ferrée ont travaillé de belle façon ;
trois sapins splendldes, situés près de la gué-
rite de la gare, ont été ébranchés, pelés et
cela de main de maître, trois plumets de
verdure terminent les troncs dénudés et le
promeneur cherche en vain la raison de ce
beau travail.

U est navrant de constater que les efforts
des sociétés d'embellissement et des particu-
liers ne sont pas mieux soutenus par nos
administrations, car déjà , 11 y a deux ans, 11
a fallu l'intervention combinée de plusieurs
personnes pour sauver les acacias qui bor-
dent la route cantonale de Chambrelien à
la Sauge. Ceux-ci étalent voués au massacre,
et , comme toujours, pour une raison que l'on
cherche en vain à comprendre .

H semble que les ordres donnés devraient
être contrôlés d'une manière plus stricte de
façon à mettre un frein à la fantaisie des-
tructive de certains employés.

Recevez, Monsieur le rédacteur, avec mes
remerciements, l'assurance de ma parfaite
considération, _

Un abonné.
(Réd. — On nous dit que les sapins ébran-

chés l'ont été pour donner du soleil à un
jardin potager.)

NEUCHATEL
Service postal

Pour le Vendredi-Saint, il est prévu
une distribution à domicile des lettres
et des colis le matin. Guichets du bu-
reau principal ouverts entre 10 h. et
11 h. 30.

Dimanche de Pâques, pas de distri-
bution à domicile. Guichets ouverts
comme un dimanche ordinaire.

Lundi de Pâques, une distribution à
domicile des lettres et des colis le ma-
tin. Guichets ouverts jusqu'à midi dans
tous les bureaux.

A propos d'un acte de probité
Nous avons rapporté vendredi qu'un

négociant neuchâtelois avait reçu le
paiement d'une facture datant de 23
ans. Nous avions dit que les intérêts
de la somme avaient également été
payés, ce qui n'est pas tout à fait
exact, car, si les débiteurs ont effecti-
vement offert de les ajouter à la som-
me due, le créancier n'a pas voulu les
accepter.

Scandale nocturne
La police a fait rapport cette nuit, à

1 h. 45, contre trois individus, pour
scandale nocturne dans différe.nts ,quar-
tiers de la ville.

TRIBUNAL DE POLICE
Audience du 15 avril

Outrage aux mœurs
A. et S. convaincus d'avoir dans une

rue de Neuchâtel, fait des propositions
malhonnêtes à des passantes, sont l'un
et l'autre condamnés à huit jours de pri-
son civile et à 10 fr. d'amende.
Motogodilles, soyez silencieuses!

G. P;, qui habite un village riverain ,
se promenait devant Neuchâtel , dans sa
motogodille qui faisait grand bruit. Le
prévenu allègue pour sa défense que le
moteur de son canot ne ronfle pas da-
vantage que les autres. Rien n 'y fait, il
est condamné à 20 fr. d'amende.

Un juge témoin
P. se plaint d'avoir été diffamé par C.

qui l'aurait notamment traité d'« escro-
queur ». A en croire P., c'est à une au-
dience d'un autre tribunal que C. lui
aurait servi un répertoire choisi d'épi-
thètes déshonorantes.

Le président de cette chambre est ap-
pelé en témoignage et se laisse bénévo-
lement interroger par son confrère. Au
reste, il ne se souvient pas du vocabu-
laire dont usaient les parties, les écarts
de langage étant fréquents chez Themis.

A d'autres témoins, P. rappelle d'an-
ciennes histoires où il est question d'un
marteau- qui aurait joué un rôle dans
une de ces héroïques bagarres dont
Champ-Coco est le théâtre. Le président
jette un voile discret sur cette scène qui
ne fait pas partie du programme d'au-
jourd'hui.

P. n'ayant apporté aucune preuve de
la diffamation, il est condamné aux frais
et C. est acquitté.

Abus de confiance
; Un jeune homme disant se nommer
J Moritz et avoir un frère professeur de
'violon , demandait, le mois dernier, à
être engagé dans un magasin de la ville.
Peu de temps après son entrée , comme
commissionnaire, la desservante lui re-
mettait 150 fr. en billets pour les con-
vertir en monnaie. Mais le jeune hom-
me ne revint pas. Il s'était approprié
également la blouse d'un autre employé.

Arrêté à , Neuveville, il avoua avoir
pris un faux nom, et restitua une partie
de la somme.

Le tribunal l'a condamné â 60 j'ours
d'emprisonnement, moins 29 jours de
préventive et à payer les frais. L'accusé
était en état de récidive.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES

7. Roland-Marcel Gex, fils de Marcel -Emile,
manœuvre et de Marie née Trlcbold.

7. René-André, fils de Georges Bauermels-
ter , ferblantier et de Anna-Maria née Schlm-

• mêle.
8. Ernest-Emile ~ Gfeller, fils de Rudolf ,

commis et de Lina née Studer.
8. Susanne-Marguerlte-Gertrude Clottu,

fllle de Paul-Moïse, gypseur et de Margue-
rlte-Joséplilne-Jullette née Jaggi.

11. Aloïs-Alfred Millier, fils d'Aloïs, ma-
nœuvre et de Gabrlelle-Allce née GrandGull-
laume-Perrenoud.

il. Henri-Louis Schwaar, fils d'Henri-Fré-
déric, à Engollon ot de Marie-Louise-Colette
née Donzé.

MARIAGES CÉLÉBRÉS
12. Albert GrandGulllaume-Perrenoud, cui-

sinier et Marcelllne Mablllard , les deux k
Neuchâtel. ' '

12. Marcel Juvet. faiseur de ressorts k Neu-
ehàtel et Irène Guyot , a Boudevilliers.

12. André GrandGulllaume-Perrenoud, pro-
fesseur et Marle-Louisa Spuhler, les deux k
Neuehàtel.

12. Jean Christen, électricien et Margarl-
tha Studer, les deux à Neuohâtel.

12. Hans Amsler , commerçant et Margue-
rite Frandsen née Bardet , les deux à Neu-
châtel

14. Henri Mfwslller, Imprimeur-éditeur k
Neuchâtel et Mina Rupp, à Lucerne.

Dernières dépêches
Vu l'abondance des matières,

les dépêches sont Intercalées
dans le corps des nouvelles, en
6_ie page.

(De notre correspondant)

Comptes et gestion de 1929
Le rapport du Conseil communal est

en mains des conseillers généraux. Il
est renvoyé à la commission.

Local dit « des nationaux »
Un projet de réfection de ce local

avait été renvoyé à une commission spé-
ciale pour étude d'agrandissement de ce
local. La dite commission propose le
vote d'un crédit de 12,000 fr. pour la
réfection de la toiture, la réfection et
l'agrandissement de l'annexe de la halle
de gymnastique. Les trois sociétés loca-
taires participeront à cette dépense par
nne somme de 1500 fr. au total dont
elles pourront s'acquitter en cinq annui-
tés. Le rapport est pris en considération
et le crédit voté.

Stade pour le football
et les sports athlétiques

Un premier projet avait été renvoyé
au Conseil communal pour nouvelle étu-
de en vue d'arriver si possible à une
réduction des devis. Aussi le plan finan-
cier a-t-il été revu et tel qu 'il est pré-
senté ses avantages sur le premier pro-
jet sont en faveur de la Commune. Les
trois sociétés locataires verseront cha-
cune un tiers de 10,000 fr. tout de suite
et un tiers de 10,000 fr. dans les cinq
ans. Elles verseront le 5 % de leurs re-
cettes brutes à titre d'amortissement des
sommes engagées et payeront un inté-
rêt de 4 % sur la somme non amortie. Il
n'y aura pas de location à proprement
parler. Par contre l'entretien de la pla-
ce et des installations sera à la charge
des sociétés locataires.

Les travaux à exécuter pourront oc-
cuper un certain nomhre de chômeurs.

Le crédit de 76,700 fr. est accordé au
Conseil communal.

Règlement sur les constructions
Il y a longtemps que le Conseil com-

munal désire posséder un règlement
plus moderne sur les constructions. Un
précédent rapport avait été renvoyé
à la commission des travaux publics et
à une commission spéciale. Un projet ,
soumis aux experts de l'Etat est pro-
posé à la votation du Conseil général.
Il est adopté sans opposition.

Filtre pour la source des Abattes
Les trois sources captées dans le

vallon des Abattes ont donné lieu ces
dernières années à des constatations de
subite infection de leur eau. L'apport
de ces sources qui assurent l'alimenta-tion d'un quartier important ne saurait
être négligé. D'autre part il est de tou-
te nécessité d'assurer la distribution
d'une eau potable sans danger pour la
santé de ceux qui en usent. La chlora-
tion seule de cette eau ne pouvant être
suffisante, l'installation d'un filtr e est
le seul remède. Le crédit de 36,000 fr.
demandé dans ce but est adopté.

Projet de drainage et remaniement
parcellaire des marais du Locle, etc.
Pour assurer un meilleur rendement

aux marais qui s'étendent entre le Lo-
cle et le Col-des-Roches, le service
cantonal du génie rural a établi unplan de drainage et de remaniement
parcellaire. Les marais sont propriété
de l'Etat, de la Commune et de parti-
culiers ; leur surface totale est de
40 ha. L'eau récoltée pourra être uti-
lisée pour la production de force élec-
trique à la Rançonnière , spécialement
en basses eaux. La dépense totale pour
les travaux de drainage est devisée à
60,000 fr. et le remaniement parcellai-
re avec la construction des chemins
coûtera 30,000 francs.

Le Conseil général approuve le pro-
jet de drainage et de remaniement par-
cellaire ; il autorise le Conseil com-
munal à adhérer au syndicat de drai-
nage ; il vote un crédit de 3500 fr. pour
la participation du domaine communal
des Jeannerets aux dits travaux ; enfin ,
il autorise le Conseil communal à prê-
ter au syndicat la somme nécessaire à
l'exécution des travaux jusqu 'à concur-
rence de 96,000 fr. au taux d'intérêt
qui sera exige par les banmins. Le
remboursement des sommes prêtées se-
ra effectué par le syndicat en dix ans
au plus.

Conseil général du Locle

On s'abonne à la
Feuille d'avis de Neuchâtel

dès ce jour au 30 j uin

pour Fr. 280
Abonnement mensuel : Fr. 1.30

Le montant de l'abonnement peut
être versé, sans frais, au compte de
chèques postaux IV/178 à l'adresse de
la « Feuille d'avis de Neuchâtel > ou
payé directement au bureau du journal,
rue du Temple-Neuf 1.

Souscription en faveur des
sinistrés du Midi de la France

H. J., 5 fr.; S. K., 10 fr.; E. A, 2 fr. ;
H. P., 2 fr. ; E. M., 20 fr. ; anonyme Saint-
Aubin , 5 fr. ; une vieille abonnée Petit
Saconnex , 3 fr.; une veuve, Cormondrè-
che, 1 fr.; anonyme, 3 fr.; P. A. G., 3 fr.;
M. A. G., 2 fr. ; Mlle Chausse, Neuveville,
5 fr. ; M. C. L., 2 fr. ; anonyme, 4 fr. ;
E. M., 5 fr. ; O. R. Cracovie, 20 fr. ; H.
et C, 5 fr. ; S. K., 20 fr. ; B. Engollon,
5 fr. ; E. M., 5 fr. ; A. M., 5 fr. ; H. L.,
5 fr. ; S. F. Bevaix , 5 fr. ; M. R. H. Co-
lombier, 10 fr. ; L. K. Wavre , 10 fr—
Total à ce j our : 32'i6 f r .  40.

La souscription sera close quelques
jours après Pâques

JLa Fenille d'avis
de Hencliâtel

ne paraissant pas le VEJiDKE-
DI-SAIXT et le EU1VBI DE PA-
QUES, et nos bureaux étant fer-
més ces jours-là, les annonces
destinées au samedi 10 avril
seront reçues jusqu'au jeudi
17 avril, à 2 HEURES, grandes
annonces avant 9 heures, et
celles devant paraître le mardi
22 avril jusqu'au samedi 10
avril à midi.

Banque Cantonale Neuchàteloise
Téléphone 15.20

Cours des changes du 16 avril , à 8 h. 15
Pari 20.18 20.23
Londres 25.075 25.095
N ew-York 5.15 5.17
Bruxelles 71.98 72.08
Milan 27.02 27.07
Berlin 123.04 123.14
Madrid 64.— 65.—
Amsterdam 207.20 207.40
Vienne 72.67 72.77
Budapest 90.10 90.20
Prague ib.To 15.35
Stockholm 138.60 138.80

Ces cours sont donnés k titra Indicatif et
sans engagement.

AVIS TARDIFS
En faveur de la

Pouponnière neuchàteloise
jeudi 17 avril, dès O heures du
matin, sous l'Hôtel du Lac et angle
Banque cantonale,

Vente des bébés en chocolat
BRODT - WIDMER vendra, jeudi

et samedi, au marché et Ecluse 27,

beau cabillaud blanc
à 90 c. la livre et d'antres poissons.

JLes enchères
de passementerie, mercerie,
dentelles, rubans, etc., etc., con-
tinuent aujourd'hui mercredi 16
avril 1030, dès O heures et dès
14 heures.

BEIXES MARCHANDISES
Office des faillites :

Le préposé : A. HUMMEL.

Comptoir de Neuchâtel
(Collège de la Promenade)

Mercredi soir, dès 8 h. 30
dans le hall central du collège

CONCERT
donné par un «groupe d'accordéonistes»

(accordéons « Hercule >)

M. Arnold!, de la maison .Pingeon,
présentera, au cours du concert, ses

« orgues-marines ».
3*- SENSATIONNEL, »̂C

Monsieur et Madame Paul Humbert
et leurs enfants, ainsi que les familles
alliées, font part du décès de leur fils,

Paul-Emile
que Dieu a repris à Lui , après quelques
jours de terribles souffrances. .

Boudry, le 14 avril 1930.
Mais tu te souviendras que tu as

été esclave en Egypte et que l'Eter-
nel ton Dieu t'a racheté de là. C'est
pourquoi je te commande de faire
ces choses. Deut XXTV, 18-22.

L'ensevelissement aura heu le jeudi
17 avril, à 13 heures.

Domicile "mortuaire : rue des Mou-
lins 50.

Monsieur et Madame Georges Du
Pasquier, à Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Marc Du Pas-
quier, au Locle ;

Madame et Monsieur Philippe Bé-
guin-Du Pasquier, au Locle ;

Monsieur René Du Pasquier, à Neu-
châtel ;

Messieurs Jacques Du Pasquier, Oli-
vier Béguin et François Du Pasquier ;

Mesdemoiselles Aline , Marie-Lise et
Madeleine Dn Pasquier ;

Madame Henri Du Bois-Roulet, à
Cornaux , et ses enfants ;

Monsieur et Madame Louis-Ferdinand
Du Bois, à Neuchâtel , et leurs enfants;

Les enfants de Monsieur et Madame
Phili ppe Du Bois-Andra e ;•

Les enfants de Monsieur et Madam e
Charles Du Bois-Lardy ;

Les enfants de Monsieur et Madame
Adolphe L'Hardy-Du Bois ;

Madame Albert de Merveilleux , à
Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Louis Du Pas-
quier, à Veytaux ;

Monsieur Jean Haller-Du Pasquier,
en Bavière ;

Madame Georges Leuba-Du Pasquier,
à Neuchâtel ;

Madame Georges Du Pasquier, à Ve-
vey ;

Monsieur et Madame Félix Du Pas-
quier, à Paris,

ont la douleur d'annoncer le décès
de

Monsieur
Alexandre Du PASQUIER

ancien pasteur

leur cher père, beau-père, grand-père,
beau-frère, oncle et cousin , que Dieu
a repris à Lui, dans sa 86me année, le
15 avril 1930.

L'enterrement aura lieu sans suite.
Culte au domicile mortuaire, Vieux-

Châtel 1.
Je lève mes yeux vers les montagnes.
D'où me viendra le secours 7

Ps. CXXÏ, 1.
L'Eternel est pour nous un refuge

et un appui, un secours qui ne man-
quo jamais dans la détresse.

Ps. XLVI, 2.
On ne touchera pas

Cet avis tient lien de lettre de faire part.

OBSERVATOIRE DE NEUCHATEL
TampJratur» •> Vent

in dog, contitjr. _S S â dominant _ [_ \
— '0> E S _—________i TFÎTï s M du

S I 'S àt E M Dlr"tl(ln Fonla cl.l

15 4.3 3.0 5.3 708.2 1.2 var. faible oouv.

15. Pluie très fine Intermittente pen-
dant tout le jour, mêlée de flocons de nei-
ge vers 10 h- 30.

16 avril. 7 h. 30 :
Temp. : 3.3. Vent : N.-O. Ciel : Couv.

| I —_ I i | '
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Niveau du lac ; 16 avril. 429.48.

Temps probable pour aujourd'hui
Encore quelques pluies, puis lente amé-

lioration. Nuageux. Frais.
_BM_B_M_a_M_B—B——_HI«f1IBC_M_n_"'"¦¦'¦ "

Bulletin météorologique des G. F. F.
16 avril à 6 h. 30

¦_ %_ Observationstaita i Centl- TPMP<t FT \IFNT
_ | aux gares C. F. F. grades lnv,r0 " ,t '"
-X .

S80 Bâle . « » + 5 Pluie Calmo
148 Borne . . 4- 2 » »
»87 Cnlre . . + 3 » »

1545 Davos . . — 3 Neige »
(132 FribourE • + 4 Couvert »
SS4 Genève . . ¦+¦ 7 » »
471 Glaris . . + 2 Pluie prob. »

U0S Goschenen. — 1 Neige >
56S Interlalren. -f 4 Couvert »
995 Ch. -de-Fds. 0 Brouillard »
450 Lausanne . -4- 6 Couvert »
X08 Locarn o . +11 Nuageux »
S76 Lugano . 410 Couvert »
4S9 Lucerne . 4- 4 Pluie »
398 Montreux . + K » »
482 Neuchâtel . + 4 Couvert Vt d'O.
505 Ragatz . . + " Pluio Calme
672 St Gall . . + ] Neige »

1855 St-Mor i tz  — f Qq. nuag. >
407 Schnr fh"  . + * Pluie prob. »
537 Sierre . . + * Couvert »
502 Thoune . . + 4 Pluie > '
889 Vevey . . + 6 » »

1609 Zermatt . — 4 Couvert »
410 Zurich . . + 4 Pluie »
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Madame Lina Buhler-Jost et ses en-

fants : Marthe , Rosalie, Fritz , Albert et
Marie-Louise ;

Monsieur et Madame Charles Buhler
et leurs enfants , à Vich y (France) ;

Monsieur Maurice Buhler, à Neuchâ-
tel ;

Mademoiselle Marguerite Buhler, à
Leysin ;

Monsieur et Madame Emile Buhler et
leurs enfants , à Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Alfred Buhler
et leurs enfants, à Nanterre (France) ;

Madame et Monsieur Dupont-Buhler
et leur fille , en Amérique ;

Mademoiselle Marcelle Buhler, en
Améri que ;

Monsieur et Madame Jost et leurs en-
fanls , à Sonceboz (J.-B.) ;

Monsieur et Madame Soldati-Jost et
leurs enfants , à Berne ;

Madame veuve Jost et ses enfants, à
Bâle,

ainsi que les familles Jost, à Bâle,
Kaufmann à Lohn , Mathys à Wynigea
(Berne), Friedli à Villars,

et les familles alliées, ont la profon-
de douleur de faire part à leurs amis
et connaissances de la grande perte
qu'ils viennent d'éprouver en la per-
sonne cle leur cher époux , père, grand-
père, frère, oncle et parent ,

Monsieur Albert BUHLER
enlevé à leur tendre affection , après
quelques jours de pénible maladie,
dans sa 59me année.

Neuchâtel , le 15 avril 1930.
(Saars 25)

Repose en paix.
L'incinération aura lieu jeudi 17

avril, à 13 heures.
Pas de suite.

Prière de ne pas faire de visites.

Le F.-C. Xamax a le pénible devoir
d'informer ses membres et amis de la
mort de

Monsieur Albert BUHLER
père de Monsieur Maurice Buhler, son
dévoué président.

L'incinération aura lien jeudi 17,
avril, à 13 heures. Pas de suite.

Le comité.
!H-«-|-««ae-_HB*M«W_-_«aB-«__^

Le personnel de l'Entreprise Buhler
frères a le regret de faire part du dé-
cès de

Monsieur Albert BUHLER
son regretté chef.

Les membres de la section Pro Tici-
no de Neuchâtel sont avisés du décès
de

Monsieur Albert BUHLER
leur bien dévoué membre et ami.

L'incinération aura lieu jeudi 17
avril, à 13 heures. Pas de suite.

Le Comité.

Monsieur George L'Hardy, à Colom-
bier ;

Monsieur George L'Hardy fils, à Co-
lombier ;

Monsieur et Madame Hubert de Ve-
vey et leurs enfants , à Fribourg ;

Monsieur et Madame Pierre L'Hardy,
à Paris ;

Mademoiselle Louise L'Hardy ;
Monsieur Adolphe L'Hardy, ses en-

fants et son petit-fils ;
Monsieur Jean L'Hardy ;
Monsieur Maurice Perrenoud ;
Madame Henry Boitel ;
Monsieur et Madame Edmond Boitel

et leurs enfants ;
Les enfants et la petite-fille de feu

Monsieur et Madam e Charles Borel ;
Les enfants de feu Monsieur et Ma-

dame George Perrenoud ;
Mademoiselle Madeleine Mauler,
et les familles alliées,
ont l'honneur de vous faire part du

décès de

Mademoiselle Odette L'HARDY
leur chère fille, soeur, tante , nièce et
cousine, que Dieu a rappelée à Lui le
15 avril, après une longue maladie.

Colombier, ce 15 avril 1930.
. . Conduis-moi sur ce rocher qui est

trop élevé pour moi. Ps. LXI, 3.
L'enterrement aura lieu, sans suite,

à Colombier, le vendredi 18 avril, à
13 heures.
Oet avis tient lieu de lettre de faire part.


